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CONVENNON DE VIENNE SUR LE DROIT DEs TRAITES

Ies Êtots Porties ô lo présenle Convention, Considéront le rôle

bndomentol des hoités dons l'histoire des rehtions internotionoles,

Constulonl que les principes du libre consentement et de lo bonne bi et

lo regle poclo sunl servondo sont universellement reconnus,

Affirmont que les di{ferends concernonl les troilés doivent, comme les

outres diflérends inlernotionoux, être regles por des moyens poci{iques et

con{ormément oux principes de lo iustice et du droit internotionol,

Roppelont lo résolution des peuples des Notions Unies de créer les

conditions nécessoires ou mointien de lo iustice et du respect des

obligotions nees des toités,

Conscients des principes de droit internotionol incorporés dons lo

Chorc des Notions Unies, tels que les principes concernonl l'egolrc des

droits des peuples el leur droit de disposer d'eux-mêmes. l'égolité
soweroine et l'independonce de tous les Ét tr, lo non-ingérence dons les

olfoires intÉrieures des Étts, l'inerdiction de lo menoce ou de l'emploi de

lo brce et le respect universel et e{fuctif des droits de l'homme et des

libertés bndomenloles pour trcus,

Convoincus que lo codiiicotion et le développement progressif du droit

des troités réolisés dons lo présente Convention serviront les buts des

Notions Unies énoncés dons lo Chorte, qui sont de mqintenir lo poix et lo
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Reconnoissont l'imporbnce de plus en plus gronde des troilés en tont

que source du droit internotionol el en tonl que moyen de développer lo

coopérotion pocilique entre les notions, quels que soient leurs régimes

constifu tionnels el socioux,



sécurilé internotionoles, de dwelopper enke les notions des relotions
omicoles el de réolirer lo coopérotion internotionole,

Afftrmont que les règle du droit inlernotionol coutumier continueront ô
régir les questions non réglées dons les dispositions de lo présente
Conv,enlion,

Sonl convenus de ce qui suit :
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PARTIE I



INTRODUCTION

Article premier
Portée de !o pÉsente Coruent'on

Lo présente C.onvention s'opplique oux hoités ente Étoh.

Article 2
Expressions employêes

I . Aux fins de lo presente Convention :

o) llexpression "hoitÉ" s'enEnd d'un occord internotionol conclu

por écrit enke Élott 
"t."gi 

por le droit internotionol, qu'il soit

consigné dons un inshument unique ou dons deux ou plusieurs

inskumenls connexes. el quelle que soit so dénominotion

porticulière;

b) Les expressions 'rotilicotion". 'occeptction", "opprobotion" et
"odhésion" s'enbndent, selon le cos, de l'octe internolionol

oinsi dênommê por lequel un Émt énblit sur le plon inlernotionol
son consentemenl à être lié por un lroilê;

c) lJexpression "pleinr pouvoirs" s'enEnd d'un document émononl
de l'outcrilÉ compÉtentre d'un Étot et designont une ou plusieurs

personnes pour repr6senler l'ÉUt pour lo négociotion,

l'odoption ou l'outhentificotion du bxle d'un lroilÉ, pour
exprimer le consenbment de l'Éut à êFe lié por un hoitÉ ou
pour occomplir loul oulre occ à l'egord du foitÉ;

d) llexpression 'nâserve" s'entend d'une d6clorotion uniloÉmlo,
quel que soit son libellê ou so désignotion, fuite por un Ém
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quond il signe, rotifie, occepb ou opprouve un troilÉ ou y

odhère, por loqtælle il vise à exclure ou à modifier l'effut

iuridique de cerloines dispositions du toitÉ dons leur

opplicotion à cet Ént;

e) Uexpression "Étot oyont portici6É à lo négociotion" Centend

d'un Étot oyont po*icipé à l'éloborotion et à l'odoption du texte

du hoité;

f) lJexpression 'Éhrt conhoctont" s'entend d'un Étct qui o consenti

à être lié por le troilé, que le troitâ soit entré en vigueur ou non;

g) llexpression "porlie" s'entend d'un Ént qui o consenti ù être lié

por le troilé et è l'egord duquel le koité est en vigueur;

h) lJexpression "Ébt tiers" s'enl,end d'un Étot qui n'est pos portie

ou koilé;

i) llexpression "orgonisolion inlernotionole" s'entend d'une

orgonisotion intergouvernemenlole.

2. les disposilions du porogrophe I concernont les expressions

employées dons lo présente Convention ne préiudicient pos à l'emploi de

ces expressions ni ou sens qui peul leur êhe donné dons le droit interne

d'rn Étt.

Article 3
Accords internotionoux n'enfronl pos dons le codre de lo

présenle Convenlion

Le foil que lo prêsente Convention ne s'opplique ni oux occords
inlernotionoux conclus enlre des Étots el d'oulres ruiels du droit
internotionol ou entre ces oulres suiets du droit inlernotionol, ni oux
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occords inlernotionoux qui n'onl pol élÉ conclus por écrit, nê porta pos
otteinte :

o) à lo volcur juridiquc & tels occords;

b) ù l'opplicotion à ces occords de toutss règles énoncées dons lo
présenE Convention ouxquelles ils scroicnl rcumis en rerfu du
droit internotionol indépendomment de lodiu Cowcntion;

c) à l'opplicotion de lo Convention oux ralotions enre Étcts rêgies
por der occords inlernolionoux ouxquelr sont égolement porliês
d'oulres suiets du droil inlernotionol.

Sons préiudice de l'opplicotion de tcutes règles énoncêes dons lo
présenle Convcntion ourquclles les troilÉs seroient soumir en verlu du
droit internotionol indépendomment de lodite Convention, celle-ci
s'opplique uniquoment oux hoilés conclur por det Éntr oprès son entrée
en vigueur à l'égord de ."r Étob.

Article 5
Troités constilutils d'orgonisotions internotionoles et troités

odoptés ou scin d'une orgonisolion intcrnotiomle

Lo présenb Convention s'opplique à trcut hoitÉ qui est l'octr constitufif
d'une orgonisotion inlernotionole et à tout troité odopÉ ou sein d'une
orgonisolion inlurnotionole, sous réserve de toute règle pertinente de
l'orgonisotion.

I

A*icle 4
Non-rÉtrccctivitÉ de lo pésente Corention



PARTIE II



CONCLUSION ET ENTREE EN VIGUEUR DES

TRAITES

SECTION I : CONCLUSION DES TRAIES

A*icle 7
Pleins pouvoirs

'l . Une personne est considérée comme représentont un Étot pour
l'odoption ou I'outhentificotion du texte d'un hoité ou pour exprimer le

consentement de l'Émt a atre lié por un troitÉ :

o) si elle produit des pleins powoirs oppropriés; ou

b) s'il ressort de lo protique des Éuts intéressês ou d'outres

circonstonces qu'ils oroient l'inlention de considérer cette

pêrsonne comme reprêsenirnt l'Élot à ces fins et de ne pos
requêrir lo prêsenlotion de pleins pouvoirs.

2. En vertu de leurs fonclions et sons ovoir à produire de pleins
pouvoirs, sont considérés comme reprêsentrnt leur Étot :

o) les chefs d'Éut, les chefs de gowernement et les minishes des

offuires éhongères, pour t us les octes relotiË ô lo conclusion
d'un koitâ;

b) les chefs de mission diplomotique, pour l'odoption du texte d'un
hoité entre l'Ént occrédit'rnt et l'Étrrt occréditoire;

Article 6
Copocité des hoh de conclurc des troités

Tout Émt à lo copocité de conclure des troilés.
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c) ies représenlonts occrêdiÉs des Étoh à une conlérence

inlernolionole ou ouprès d'une orgonisolion internolionole ou

d'un de ses orgones, pour l'odoption du texE d'un troité dons

celle con{brence, cetle orgonisolion ou cet orgone.

Article I
Confirmolion ultérieure d'un octe o(compli sons oulorisotion

Un octe relotif ô lo conclusion d'un troité occompli por une personne

qui ne peut. en verfu de l'orticle 7. êhe considérée comme outcriée à
représenter un Étot à ceïe fin est sons effut iuridique, ô moins qu'il ne

soit conlirmé ulÉrieurement por cet Émt.

Article 9
Adoption du lexte

l. lJodoption du texùg d'un hoilé s'efbctue por le consentemeni de
tous les Éuts porticipont à son éloborotion, souf dons les cos prêvus ou
porogrophe 2.

2. lJodoption du texte d'un koité à une con{érence internotionole
s'efËctue ô lo moiorilÉ des deux tiers des Étots présents et votonts, à
moins que."r Étotr ne dêcident à lo même moioritê, d'oppliquer une
regle diffarente.

Article l0
Authentificolion du to<le

[e le{e d'un hoitÉ est orrêtÉ comme ouhentique et définitif :

o) suivont lo procédure êt'cblie dons ce texte ou convenue por les

Énts porticipont ô l'éloborotion du hoitâ; ou,

b) à défuut d'une elle procêdure, por lo signoture, lo signoture od
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referendum ou le porophe, por les représentonts de ces Étots, d,
Exte du troité ou de l'octe finol d'une conférence dons lequel le
lexte est consignê.

Article I I
Modes d'expression du consenlement ô être lié por un troité

Le consenlement d'un Étot à être lié por un koilÉ peut êhe exprimé
por lo signoture. l'échonge d'instruments constituont un troitê, lo
rotificotion. l'occeplotion, l'opprobotion ou l'odhésion, ou por hrul ouhe
moyen convenu.

Article I 2
Expression, por lo signoturê, du consentement ô être lié por

un troité

l. [e consentement d'un Élot à êhe lié por un hoité s'exprime por lo
signoture du représenlonl de cet Étot :

o) lorsque le hoité pr&oit que lo signoture ouro cet efbt;

b) lorsqu'il est por oilleurs él:bli que les Ébts oyont porticipÉ à lo
négociotion éloienl convenus que lo signoture ouroit cet efb[ ou

c) lorsque l'intention de l'Ént de donner cet efËt à lo signoture
ressorl des pleins pouvoirs de son repréientont ou o étâ
exprimée ou coùrs de lo négociotion.

2 Aux fin du porogrophe I :

o) le porophe d'un lexte vout signoture du hoité lorqu'il est étobli
que les Élrcts oyont porticipe ô lo négociotion en étqient oinsi
convenus;

b) lo signoture od rélérendum d'un koité por le représentr:nt d'un
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Élot, ri 
"ll" 

est confirmée por ce dernier, vout signoture définitite

du roiÉ.

Article 13

Expression, por l'échonge d'instrumenh conslituont un troilé,

du consentement ù être lié por un troité

Le consenrement d"r Étotr ô être liés por un t'oiré conslitué por les

instruments échongés entre eux s'exprime por cet échonge :

o) lorsque les inskuments prévoient que leur échonge ouro cet effet;

OU

b) lorsqu'il est por oilleurs étobli que ces Étoh éloient convenus

que l'échonge des inskuments ouroit cet e[ht.

Article 14

Expression, por h rotificotion, l'occeptotion ou l'opprobotion,
du consenlement ô être lié por un troité.

I ) Le consentement d'un Etot à êke lié por un tro ité s'exprime por lo
rotificotion:

o) lorsque le troité prévoit que ce consenlement s'exprime por
lo rotificolion;

b) lorsqu'ii est por oilleurs étrbli que les Étots oyont porticipé à lo
nêgociotion étoienl convenus que lo rotificotion seroit requise;

c) lorsque le reprêsentont de cet Éhrt o signé le troité sous réserye

de roti[icotion; ou

d) lorsque l'intention de cet Éut de signer le troité sous réserve de
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Article l5
Expression, por i'odhésion, du consentement ô être lié por un

troité

[e consentement d'un Étot ù êhe lié por un troité s'exprime por
l'odhêsion :

o) lorsque le koité prévoit que ce consenlemeni peut êhe exprimé
por cet Étot por voie d'odhésion;

b) lorsqu'il est por oilleurs étobli que les Éuts oyont porticipe à lo
négociotion étrienl convenus que ce consenlement pourroit êhe
exprimê por cet Étot por voie d'odhêsion; ou

c) lorsque toutes les porties sont convenues ullérieurement que ce

consenlement pourroit êhe exprimé por cet Etct por voie

d'odhésion.

Article 16

Échonge ou dépôt des lnstruments de rotificotion,
d'occeplolion, d'opprobofion ou d'odJÉs'on

A moins que le troité n'en dispose oulrement, les instruments de
rotificotion. d'occeptotion, d'opprobotion ou d'odhésion étrrblissent le

consenlement d'un Élot à êtr" lié por un lroilé ou moment:
of de leur êchonge enhe les Étots conhoclonts;

14

roliffcolion ressorl des pleins powoirs de son représenlont ou o

été exprinÉe ou cours de lo negociotion.

2. Le consentement d'un Ént à êhe lié por un troité s'exprime por
l'ocception ou l'opprobotion dons des conditions onologues à celles qui

s'oppliquent à lo rotificotion.



1. Sons péiudice des orticles lg à 23, le consenterrent d,un Éht à
être lié por une portie d'un troité ne produit efËt que si le hoit6 le
permel ou si les ouhes Éh:E conhoclrcnts y consêntBnt.

2. te consenternent d'un Étot à ôhê li6 por un koitÉ qui permet &
choisir entre des dispositions diflerentes ne produit efLt que si les
disporitions sur lesquelles il porte ront cloirerr,"ni indiq.*.r.

Arrkle l8

. - Obligotion de ræ pos pdvei un trsité do son obiet et de son' bul ovont son enhée en v(;ueur

Un Ércr doit s'obsEnir d,ocbs qui priræroient un troitÉ de son oblet et
de son but :

o| lorsqu'il o slgné le hoitÉ ou o echongé les inskunrents conslihnnt
le troitÉ sous réserræ de rotiÊcotion, d,occeptotion an
d'opprobotion, tnnt qu,il n,o pos moniËsÉ son intentirn de ne
pos devenir portie ou hoité; ou

b| lorsqu'il o exprinÉ son consenbrnent à êk€ lié por le troiÉ, dons
lo periode qui pr.ecàde l,enhee on vigueur du joiÉ 

et à
conciition que celle-ci ne rcit pos indûrnent rebrdée.

b) de leur &pôt oupràs du d6poritrircs; or

cl de leur notifrcoticn orx ÉUs conhoctonls ou ou d6potihirc, r,il
en ont oinsi com€nuê.

Article 17

Consentement ô êfie lié por une portie d,un tnoiÉ a choix
entrê des dispositions différenhs
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SECTION 2: RÉSERVES

Article I9
Formulolion des réserves

Un Éut, ou moment de signer, de rotifier, d'occepter, d'opprower un

troité ou d'y odhérer. peut formuler une réserve, à moins :

o) que lo réserve ne soit inùerdib por le troité;

b) que le troitê ne dispose que seules des réserves déterminées,
pormi lesquelles ne figure pos lo réserve en question. peuvent

être fuitres; ou

c) que, dons les cos oulres que ceux visês oux olinéos o) et b), lo
réserve ne soit incompotible wec l'obiet et le but du lroité.

Article 20
Acceptotion des réserves et obiections oux réserves

I Une réserve expressêmenl ouicrisée por un hoité n'o pos à êhe
ulÉrieurement occeplÉe por les oulres Élrcts controctonts, à moins que le
troité ne le prrâvoie.

3. Lorsqu'un troité est un octe constitutif d'une orgonisotion
internotionole et à moins qu'il n'en dispose outrement, une réserræ exige
l'occepbtion de l'orgone compélent de cette orgonisotion.
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2. Lorsqu'il ressort du nombre restreint des Étof oyont porticipé à lo
nêgociotion, oinsi que de l'ob;et et du but d'un koilé, que l'opplicotion
du hoité dqns son intégrolité enhe toutL.s les porties est une condition
essentielle du consentement de chocune d'elles à être Iiée por le troité,
une résenre doit êhe occeptée por tcutes les porties.



4. Donr les cos outres que ceux visét ou* porogrophes prêcêdenh et

à moins que le troité n'en dispose oulremenl :

o) l;occeptotion d'une réserve por un ourre Étct controctrrnt fuit de

l'Étst oucur de lo réserve une portie ou hoité por ropport à cet

oure Étot si le koilÉ est en vigueur ou lorsqu'il entre en

vigueur pour ces ÉicB;

b) l'oblection fuim ô une réserve por un ouhe Élot controclont

n'emsche pos le troité d'enlrer en vigueur entre l'Éut qui o

brmulé l'obiection et l'Êhtouteur de lo réserw, è moins que

l'intention conhoire n'oil élÉ nettemenl exprinÉe por l'Étt qui o
[ormulé l'obiection;

c) un ocle exprimonl le consenlement d'un Émt à êt u liê por le

troilÉ et conienonl urre éserve prend efht dès qu'ou moins un

ouhe Ébt conhoctrnt o occeplÉ lo réserve.

5. Aux fins des porogrophes 2 el 4 et à moins que le hoité n'en

dispose outrement. une réserve est rêpuhâe ovoir élÉ occeptée por. ,n Étct

si ce dernier n'o pos brmulé d'obiection à lo réserve soit à l'expirotion

des douze mois qui suivent lo doe à loquelle il en o reçu notificotion,

soit à lo dob à loquelle il o exprimé son consentement à êre lié por le

troité, si celle-ci est postêrieure.

Article 2l
Effets iuridiques des réserves et des obiections oux réseryeg

1. Une réserve étoblie a I'egord d'une outre portie conbrmêment oux

orticles 1 9, 20 el23 :

ol modifie pour l'Etrct outeur de lo réserve dons ses relotions ovec

cetle ouke portie les dispositions du hoilé sur lequelles porte lo
réserve, dons lo mesure prêvue por cetle réserve; el
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b) rnodifte ces dispositions dons lo même mesure pour cetûe outre
portie dons ses relotions ovec l'Elot outeur de lo réserve.

2. Lo résenre ne modifie por les dispositrcns du hoitÉ pour les outres
porties ou troitÉ dons leurs ropports inter se.

3. Lorqu'un Etrct qui o brmulé une obiection à une réserve ne s'esl
pos opposê ô I'entrée en vigueur du troitê entre lui-nrême et I'Etct outeur
de lo réserve, les dispositions sur lesqueller porte lo réserve ne

s'oppliquent pos enke les deux Etots, dons lo mesure prévue por lo
réserve.

Article 22
Retroit des rrèserves et des obiections oux rÉseryes

l. A moins que le koilée n'en dispose oulrement, une réserve peut à
tcut moment êhe retirée sons que le consenlement de I'Etot qui o occepté
lo réserve soit nêcessoire pour son rehoit.

2. A moins que le troilé n'en dispose oulrement, une oblection à une

réserve peut à icut moment êhe retirée.

ouhement :

o) le retroit d'une réserve ne prend effet à I'egord d'un ouhe Etqt
conhoclont que lorsque cel Eùcl en o reçu notificotion;

) le retroit d'une obiection ô une réserve ne prend elËt que
lorque I'Eut qui o brmulé lo réserve o reçu nofificotion de
ce retroit.

b

3. A moins que le lroité n'en dispose ou qu'il n'en soit convenu
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Article 23
ProcâJure relofive oux réserves

l. Lo réserve, l'occeptotion expresse d'une rêserve et l'obiection ô

une réserve doivent être brmulees por écrit el communiquées oux Elrcts

conhocbnts et oux ourres Élots oyont quolité pour devenir porties ou

lroité.

2. lorsqu'elle est brmulée lors de lo signoture du hoité sous réserve

de rotificotion, d'occeptotion ou d'opprobotion, une réserve doit être

conlirmée brmellement por l'Étot qui en est l'ouleur, ou moment où il

exprime son consentement à être lié por le troité. En poreil cos, lo

réserve sero répulée ovoir été {oite à lo dote à loquelle elle o étê

conffrmée.

3. Une occeplotion expresse d'une réserve ou une obiection fuite à

une rêserve. si elles sont onlérieures ô lo confirmotion de cette dernière,

n'ont pos besoin d'être elles'mêmes con[irmées.

4. Le retroit d'une réserve ou d'une obiection à une réserve doit êhe

brmulé por écrit.

SECTTON 3 : ENTRÉE EN VIGUEUR DES TRAITES ET

APPLICAIION

A IITRE PROVISOIRE

Article 24
Entrée en vigueur

1. Un hoilé enlre en vigueur suivont les modolitês et à lo dote fixées

por ses disposiiions ou por occord enke les Ét.cts oyont porticipé ô Io

négociotion.
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2. A défuut de telles dispositions ou d'un tel occord. un hoité entre en
vigueur dès que le consenlemenl à être lié por le roiÉ o été étobli pour
tous les Ét:h q,ont porlicipe à lo nêgociotion.

3. l-,orsque le consentement d'rn Étot à êlre liê por un troité est étobli
à une dole poslérieure ô l'entrée en vigueur dudit troité, celui-ci, à
moins qu'ils n'en dispose outremenl, enlre en vigtrur ô l'egord de cet
Éut à cette dote.

4. Les dispositions d'un troité qui règlementent l'outhentificotion du
texc, l'étoblissement du consentement des Éurc ô êhe liés poi le troité,
les modolitês ou lo dorc d'enhée en vigueur, les réserves, les bnctions du
dêpositoire. oinsi que les ouhes questions qui se posent nécessoirement

ovont l'enhée en vigueur du hoinê. sont opplicobles dès l'odoption du
lexle.

Article 25
Applicotion ô titre provisoire

o) si le troitÉ lui-même en dispose oinsi; ou
b) si les Éuts oyont porticipe à lo n{3ociotion en étoient oinsi

convenus d'une ouhe monière.

2. A moins que le hoité n'en dispose ouhement ou que les Éut opnt
porticipe à lo négociotion n'en soient convenus oulrement, l'opplicotion
à tilre.prwisoire d'un koilÉ ou d'une portie d'un trcité à l'egord d'un
Ént pr"nd fin si cet Éut norifie oux ouhes Éirts entre lesquels le hoité est
oppliqué prorisoirement son intention de ne pos devenir portie ou koité.

20

l. Un hoité ou une portie d'un hoité s'opplique à titre provisoire en

otEndont son entrée en vigueur :



PARTIE III



RESPECL APPUCATTON Et tNTERpRÉTÆpN

DES TRAITES

SEGION I : RESPECT DES IRAIIES

Arricles 26
Poclo sunt servondo

Tout koilÉ en vigueur lie les porties et doil ôtre exécuté por elles de
bonns bi.

ÂrtK,le2T
Droit interne et respect des hoilés

Une porlie ne peut invoquer les dispositions de son droit interne

comme iustifiont lo non-exéculion d'un troitê. Cette règle est sons
préiudice de l'qrticle 46.

SECTION 2 : APPIICAIION DES TRAITES

Arricle 28
Non-nêtrooctivité des hoitÉs
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A moins qu'une inlenlion difErente ne ressorle du hoilé ou ne soit
por oilleurs étcblie, les dispositions d'un troitrâ ne lient pos une portie en
ce qui concerne un ocle ou fuil ontérieur à lo dqE d'entrêe en vigueur
de ce hoité ou regord de cetle portie ou une situotion qui ovoit cessé

d'exister à cefle doE.



A*icle 29
Applicotion territorio le des lroités

A moins qu'une inlenlion difËrente ne ressorte du roiÉ ou ne soil por

oilleurs étoblie, un troité lie chocune des porlies à fegord de l'ensemble

de son tgrritcire.

Article 30
Applicotion de troitrâs successih porlonl sur lo même molière

I . Sous réserve des dispositions de l'Article I03 de lo Chorte des

Notions Unies, les droits el obligotions des Étott porties à des troités

successifs portont sur lo même motière sont déterminés conlormêment

oux porogrophes suivonts.

2. Lorsqu'un koité precise qu'il est subordonné à un hoilé onlérieur

ou poslérieur ou qu'il ne doit pos être considêré comme incompotible

ovec cet ouhe koiÉ. les dispositions de celui-ci l'emporlent.

3. Lorsque toubs les porlies ou hoilé ontérieur sont égolement porties

ou koité postérieuq $ons que le troilé on,érieur oit pris Ên ou que son

opplicotion oit élé suspendue en vertu de l'orticle 59, le hoité onlérieur
ne s'opplique que dons lo mesure où ses dispositions sont compotibles

ovec celles du hoité postérieur.

4. Lorsque les porties ou koilé onlérieur ne sonl pos tcutes porties .,u
hoilé poslêrieur :

o) dons les relolions enhe les Éloh porties oux deux lroilrês, lo r{7le
opplicoble est celle qui est énoncée ou porogrophe 3|;

b) dons les relotions enhe un Élot portie oux deux troitÉs et un Élot
porlie à l'un de ces troités seulement, le hoilé ouquel les deux
Étoh sont porties regit leurs droits et obligotions réciproques.
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L Un lroilÉ doit être interprété de bonne bi suivonl le sens ordinoire
à othibuer oux termes du hoiÉ dons leur contexig et ô lo lumière de son

obiet et de son but.

b) tcut instrument étobli por une ou plusieurs porties ô l'occosion

de lo conclusion du koilé et occeplé por les ouhes porties en

lont qu'inslrument oyont ropport ou lroilé.

3. ll sero lenu compte, en même temps que Cu conlexte :

ol de tcut occord ulÉrieur inlervenu enhe les porties ou suiet de
l'interprétotion du troité ou de l'opplicotion de ses dispositions;

b) de toute protique uhérieurement suivie dons l'opplicotion du
hoilé por loquelle est étr:bli l'occord des porties ô l'égord de
l'interprétotion du troité;
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5. Le porogrophe y' s'opplique sons préiudice de l'orlicle 41, de tcute

question d'extinclion ou de suspenrion de l'opplicotion d'un troité oux
brmes de l'orticle 60 ou de toutre question de responsobilité qui peut

noîke pourun Êlot d" lo conclusion ou de l'opplicotion d'un hoité dont
les dispositions sont incompotibles ovec les obligotions qui lui incombent

à l'egord d'un ouhe Étot en vertu d'un outre lroité.

SECTION 3 : INTERPRÉTATION DES TRAITES

Article 3l
Règle générole d'interprétotion

2. Aux fins de l'interprébtion d'un lroilé, le contexte comprend, outre

le texte, préombule el onnexes inclus :

o) tout occord oyont rqpport ou troité et qui est intervenu entre

toutes les porties à l'occosion de lo conclusion du roiÉ;



c) de toue nàgle pertinentre de droit internotionol opplicoble dons

les relofions enfe les porties.

4. Un terme rero entendu dons un sens porticulier s'il est étobli que

clle étoit l'intention des porties.

Arricle 32
Moyens complémenloires d'interprélolion

ll peut êhe fuit oppel ù des moyens complémenloires d'inerprétotion.
et notomment oux trovoux préporotoires et oux circonstonces dons

lesquelles le troité o élé conclu, en we, soit de conlirmer le sens résulhnt

de l'opplicotion de l'orticle 31, soit de déterminer le sens lorsque

l'interprétotion donnêe conbrmement à l'orticle 31 :

o) loisse le sens ombigu ou obscur; ou

b) conduit à un résultot qui esl monibsEment obsurde ou

dêroisonnoble.

Article 33
lnlerprétotion de troités outhentifiês en deux ou plusieurs

longues

l. Lorsqu'un troité o été outhentilié en deux ou plusieurs longues, son

texle fuit foi dons chocune de ces longues. à moins que le troité ne

dispose ou que les porties ne conviennent qu'en cos de divergence un

Exte déErminé l'emportero.

2. Une version du roiÉ dons une longue outre que I'une de celles

dons lesquelles le lexte o êté outhentifiê ne sero considérée comme texte

outhentique que si le hoilé Ie prévoit ou si les porties en sont convenues.
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3. les lermes d'un troité sont présumés qvoir le même sens dons les

divers lextes outhentiques.

4. Souf le cos où un bxte déterminé l'emporlre conlormémenl ou
porogrophe l, lorsque lo comporoison des texles outhentiques foit
opporoître une difÉrence de sens que l'opplicotion des orticles 3l et 32
ne permet pos d'éliminer, on odopbro le sens qui, comple lênu de l'oblet
et du but du troité, concilie le mieux ces iexles.

SECTION 4 : TRAITES ET ETAïS TIERS

Article 34
R,ègles génêrole concernont les Étots tiers

Un koilé ne crée ni obligotions ni droits pour rn Élot li"rr sons son

consenlement.

Article 35
Troités prévoyont des obligotions pour des Éur fiers

Une obligotion noît pour un Ét.ct tiers d'une disposition d'un troité si

les porties c\ ce troilé entendent créer l'obiigotion ou moyen de cette

disposition et si l'Étot liers occepte expressément por écril cetle
obligotion.

Arricle 36
Troitês pÉvoyont des droits pour des Énr fiers

l. Un droit noît pourun Ébt ti"rt d'une disposition d'un troihê si les

porlies ô ce hoité entendent, por cetle disposition, conlbrer ce droit soit

ô l'Étt tiers ou ô un groupe d'Étts ouquel il opporlient, soit ô trcus les

Éttr, 
"t 

ti l'Étot tiers y consent. Le consenlement est présun,iâ tont qu'il
n'y o pos d'indicotion conlroire, è moins que le troité n'en dispose
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ouhemenl.

2. Un Éur qui exerce un droit en opplicotion du porogrophe I esl

tenu de respecler, pour l'exercice de ce droit les conditions prévues dons

le hoilé ou étroblies conformémenl à ses dispositions.

Article 37
Révocotion

liers
or.r modiffcotion d'obligotions ou de droits d'ÉhB

L Au cos où une obligotion est née pour un Étot fiers conbrmément ù

l'orticle 35, ceïe obligotion ne peut êhe révoquée ou modiÊee que por

le consenlement des porties ou troilé et de l'Étot fiers, ô moins qu'il ne

soit êlobli qu'ils en êtnient convenus oulrement.

2. Au cos où un droit est né pour un Étol liers conformément à
l'orticle 36, ce droit ne peut pos être révoqué ou modiffé por les porlier
s'il est étrcbli qu'il étoit destiné è ne pos être révocoble ou modifioble

sons le consenlement de l'Élot tiers.

Article 38
Règles d'un troité devenont obligotoires pour des ÉtoB tiers

por h brmotion d'une coutume internotionole

Aucune disposition des orticles 34 à 37 ne s'oppose à ce qu'une

règle énoncée dons un troité devienne obligotoire pour rn Élret ti"r, 
"nlont que règle coutumière de droit internolionol comme telle.

27



PARTIE IV



AMENDEMENT ET MODITICATION DES TRAITES

Article 39
Règle générole relotive ô l'omendement des lroités

Un hoité peut être omendé por occord entre les porties. Sou[ dons lo

mesure où le hoilÉ en dispose oulrement, les règles ênoncées dons lo
portie ll Joppliquent à un tel occord.

Article 40
Amendemenl des troités multilotéroux

l. A moins que le toilé n'en dispose oulrement, l'omendement des

troités multilotéroux esl rêgi por les porogrophes suivonts.

2. Toute proposition tendont à omender un troité multilotérol dons les

relotions entre toutes les porties doit être notifiée à tous les Étots

conhoctrnts. el chocun d'eux est en droit de prendre port :

o) à lo décision sur lo suile à donner à cetb proposilion;

b) à lo négociotion et è lo conclusion de tout occord oyont pour
oblet d'omender le troité.

3. Tout Étot oyont quolité pour devenir portie ou troilé o égolement
quolité pour devenir portie ou hoilé tel qu'il est omendé.

4. Loccord portont omendement ne lie pos les Émts qui sont déià
porties ou hoité et qui ne deviennent pos porties à cet occord; I'ollneo b)

du porogrophe 4 de l'orticle 30 s'opplique à l'égord de..r Étott.

5 Tout Élol qui devient portie ou koité oprès l'entree en vigueur de
l'occord portont omendemenl est, fuute d'ovoir exprimé une inlenlion
diflérente, considérê comme étont :
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o) portie ou hoilé El qui est omendé; et

Article 4l
Accords syont porr obiet de modiffer des troitês multilotéroux

Cons lcs relolions enhe cerloines porties seulement

l. Deux ou plusieurs porties à un troité multilotérol peuvent conclure
un occord oyont pour oblet de modifier le troité dons leurs relotions

mutuelles seulement :

o) si lo possibilité d'une telle modificotion est prévue por le troité; ou

b) si lo modificotion en question n'est pos incrdie por le troitÉ, ô
condition qu'elle :

i) ne porle otteinte ni à lo iouissonce por les ouhes porties des droils
qu'elles tiennent du hoité ni à l'exécution de leurs obligotions; et

ii) ne porte pos sur une disposition à loquelle il ne peut être dêrogê
sons qu'il y oit incompotibilitrô ovec lo réolisotion efËctive de l'obiet et du
but du koité pris dons son ensemble.

2 A moins que, dons le cos prévu ô l'olineo o) du porogrophe i. le
hoité n'en dispose outrement, les porlies en queslion doivent notifier oux
ouhes porties leur inbntion de conclure l'occord et les modiffcotions que
ce dernier opporte ou hoité.
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b) portie ou hoité non omendé ou regord de icute portie ou hoité
qui n'est

pos liée por l'occord porbnl omendemenf.



PARTIE V



NULLITE, EXTINCTI ON Ef SUSPENSION DE

TAPPTICATION DES TRAITES

SECIION I : DISPOSITTONS GÉNÉRAIES

Article 42
VolidiÉ et mointien en vigueur des koiftâs

l. [o voliditÉ d'un troité ou du consentement d,un Étot à âtre lié por un
troité ne peut être conlestée qu'en opplicotion de Io présene Convention.

2. [o<tinction d'un troité, so dénonciotion ou le retroit d,une portie ne
peuvent ovoir lieu qu'en opplicotion des dispositions du troité ou de lo
présenle Convention. Lo même règle voul pour lo suspension de
l'opplicotion d'un troité.

tuftle43
Obligotions imposées por le droit internotionol

indépendomment d'un hoité

Article 44
DMsibilité des dispositions d'un troité

l. Le droit pour une portie, prévu dons un hoité ou résulmnt de l,orticle
56, de dénoncer Ie troiÉ, de s'en retirer ou d,en suspendre l.opplicotion ne

Lo nullité, l'ertinction ou lo dénonciotion d'un hoité. le retroit d,une des
porties ou lo suspension de l'opplicotion du hoité, lorsqu,ils résultent de
l'opplicotion de lo présente Convention ou des dispoiitions du troité.
n'offectent en oucune monière le devoir d,un Étot de remplir toute
obligotion énoncee dons le troité ô loquelle il est rcumis en ,erti du droit
internotionol indépendomment dudit troité.
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pout être exercé qu'ô l'fuord de l'ensemble du troité, à moins que ce

dernier n'en dispose ou que les porties n'en convienneni outrement.

2. Une couse de nullic ou d'extinction d'un troité, de relroit d'une des

porties ou de suspension de l'opplicotion du troité reconnue oux lermes de

lo présenle Convenlion ne peut être invoquée qu'ù l'egord de l'ensemble

du troité, souf dons les conditions prévues oux porogrophes suivonh ou ô

l'orticle 60.

3. Si lo couse en queslion ne vise que cerlsines clouses cléterminees,

elle ne peut être invoquee qu'à l'egord de ces seules clouses lorque:
o) ces clouses sont sêporobles du resta du foité en cequi concerne

leur exéculion;

b) il ressort du troilé ou il est por oilleurs étobli que l'occeptotion des

clouses en question n'o pos constitué pour l'outre portie ou pour

les outres porties ou lroité une bose essenlielle de leur

consênlement ô être liees por le hoité dons son ensemble; et

c) il n'est pos iniuste de conlinuer ô exécuter ce qui subsiste du koité.

4. Dons les cos relevonl des orlicles 49 et 50, l'Étot qui o le droit
d'invoquer le dol ou lo corruption peut le fuire soit d l'egord de l'ensemble

du foité soit, dons le cos vise ou porogrophe 3, ô l'egord seulemenl de

certoines clouses déterm inêes.

5 Dons les cos prévus oux orticles 51, 52 et 53. lo division des

dispositions d'un troilé n'est pos odmise.
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Arficle 45
Perb du droit d'invoquer une couse de nullité d'un troilÉ ou un

motif d'y mettre ffn, de s'en relirer orr d'en suspendre l'opplicotion

Un Étot ne peut plus invoquer une couse de nullité d'un troité ou un

moti{ d'y meltre ftn, de s'en relirer ou d'en suspendre l'opplicotion en vertu

des orlicles 46 à 50 ou des orticles ô0 et 62 si, oprès ovoir eu

connoissonce des fuits , cet Étot :

o) o o<plicitement occepté de considérer que, selon le cos, le troilé est

volide, reste en vigueur ou continue d'êke opplicoble; ou

b) doit, ô roison de so conduite êhe considéré comme q,ont
ocquiescé, selon le cos, à lo volidité du troitê ou ô son mointien en

vigueur ou en opplicotion.

SECTION 2 : NU1IJTÉ DES TRAITES

Article 46
Disposition du droit inlerne concernont lo compétence pour

conclure des Foités

l. Le foit que le consentement d'un Étot ô être lié por un hoité o été

exprimé en viololion d'une disposition de son droit interne concernont lo

compétence pour conclure des koités ne peut être invoqué por cet Étot

comme vicionl son consenlement, ô moins que cette violotion n'oil été
monifesie et ne concerne une règle de son droii interne d'importonce
bndomentole.

2. Une violotion est monifeste si dle est obiectivement aridente pour tout
Étol se comportont en lo motière confrrrmément à lo protique hobituelle et
de bonne bi.
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Article 47
X,eslriclion porticulière du powoir d'exprimer le consenlenrenl

d'un Étgt

Si le powoir d'un repÉsenlont d'orprimer le consenlement d'un Éroi a

êre lié por un troité déterminé o foit l'obiet d'une reshiclion porticulière, le

fuit que ce représentont n'o pos tenu compte de celle-ci ne peut pos être

invoqué comme vicioni le consentement qu'il o o<primé, à moins que lo
reslriclion n'oit été notifiee, ovonl l'expression de ce consentement, oux

oufes Étob oyont porlicipe à lo négociotion.

Article 48
Erreur

l. Un Û,ot peut invoquer une erreur dons un hoilé comme vicionl son

consentemenl ô être lié por le troité si l'erreur porle sur un fuil ou une

situotion que cet Étot supposoit o<isler ou momenl où le troité o étre conclu

et qui constituoit une bose essentielle du consenlement de cet Étot ô être lié

por le troité.

2. [e porogrophe I ne s'opplique pos lorsque ldit Étot o conhibué ô

cetle erreur por son consenlement ou lorsque les circonstonces ont été telles

qu'il devoit être overti de lo posribilité d'une erreur.

3. Une erreur ne concernont que lo édoction du Exte d'un troité ne

porte pos otteinte à so volidité; dons ce cos. l'orticle 79 s'opplique.

Article 49
Dol

Si un Étot o été omené ô conclure un troilé por lo conduite houduleuse

d'un outre ÉEt oyont porticipe ô lo négociotion, il peut invoquer le dol
comme vicionl son consentement ô être lié por le troité.
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Article 50
Corruplion du représenüont d'un Étot

Si l'o<pression du consenlement d'rn Étot ô êhe lié por un hoité o été

obtenue ou moyen de lo corruption de son représentonl por l'oction
direcle ou indirecte d'un outre Étot oyonr portici$ à lo negociotion, l'Étot
peul invoquer aelte corruption comme viciont son conseniÊmenl à êhe lié
por le troité.

Article 5l
Conhointe exercée sur le représenlont d'un Étot

lJexpression du consentement d'un Étot à liê por un troité qui o été

obtenue por lo controinte exercée sur son représentont ou moyen d'ocles
ou de menoces dirigés contre lui est dépourvue de tout elfet juridique.

Article 52
Controinle exercée srr un Élot por lo meooce ou l'emploi de lo

force

Article 53
Troitês en conflit ovec une norme impérotive du droit

inlernotionol génêrol (ius cogens)

Est nul tout troilé qui, ou moment de so conclusion, est en conflit qvec

une norme impérotive du droit inlernotionol gênérol. Aux {ins de lo
présente Convention, une norme imSrotive du droit internotionol gênérol
est une norme occeplée et reconnuê por lo communouté internolionole des

Étor dons son ensemble en tont que norme à loquelle oucune dérogotion
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Est nul tout troiié dont lo conclusion o élé oblenue por Io menoce ou

l'emploi de lo force en violotion des pi'incipes de droit internotionol
incorporés dons lo Chorte des Notions Unies.



n'est permise et qui ne peut êhe modifiee que por une nouvelle norme du

droit internoticnol générol oyont le même coroctère.

SECIION 3 : EXINCIION DES IRAIIES EI SUSPEN§ION

DE I.EUR APPTICATION

Arficle 54
Extinction d'un lroité ou rehoit en vertu des dispositions du

koilé ou por consenlement des porlies

b) ô tout moment, por consènlement de toutes les porties, oprès

consultotion des outres ÉloE controclonts.

Article 55
Nombre des porlies ô un hoilé multilotérol bmbont ou-dessous

du nombre nécessoire pour so{l entr& en vigueur

A moins que le troité n'en dispose outrement, un troile multilotérol ne

prend pos fin pour le seul moti{ que le nombre des porties lombe ou-

dessous du nombre nécessoire pour son enlrée en vigueur.

Article 5ô
Dénonciolion ou relroil dons le cos d'un roité ne conlenonl pos

de dispositions relotives ô l'extinction, ô Io dênonciotion ou ou

relroil

l. Un troité qui ne contient pos de dispositions relotives ô son extinclion

et ne prévoit pos qu'on puisse le dénoncer ou s'en retirer ne peut foire

l'obiet d'une clênonciotion ou d'un retroit, à moins :
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[extinction d'un troité ou le relroit d'une portie peuvent ovoir lieu :

o) conformément oux dispositions du troité; ou,



b) que le dr:it de dénonciotion ou de retroit ne puisse êke deduit de
lo nolun, du lroilé.

2. Une portie Joit notilier ou moins douze mois à l'ovonce son intention

de dénoncer un l."oilé ou de s'en retirer conbrmément oux dispositions du
porogrophe L

Arücle 57
Suspension de l'opplicotion d'un troité en vertu de ses

dispositions ou por consenlement des porlies

lopplicotion r 'un troite ou regord de toutes les porties ou d'une portie
déterminée peut itre suspendue :

o) con[orm(,ment oux dispositions du troité; ou,

b) ô tout momenl, por consentement de icutes les porties, oprès
consullolon des outres Élots controctonts.

Article 58
Suspension de l'opplicotion d'un koité multilotérol por occord

enhe cerloines porlies seulement

l. Deux ou plusieurs porties à un troité multiloÉrol pewenl conclure un
occord oyont pour oblet de suspendre, temporoirement et enlre elles
seulement, l'opplicotion de disposition du troité :

o) si lo possibilité d'une Elle suspension est prévue por le rroité; ou

b) si lo suspension en question n'est pos inerdite por le troité, ô
condition qu'elle :

i) ne porte otbintre ni à lo iouissonce por les outres porties des droits
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o) qu'il ne srit étobli qu'il enhoit dons l'inrention des porties

d'odmett'e lo possibilité d'une dénonciotion ou d'un retroit; ou



qu'elles tiennent du troilé ni ô l'exécution de leurs oUigotions; et

ii) ne soit pos incompotible ovec l'obiet et le but du troité.

2. A moins que, dons le cos prévu ô l'olineo o) du lurogrophe 
'l , le

hoité n'en dispose outrement, les porties en question do vent notifier oux

outres porties leur intention de conclure l'occord d les dislnsitions du troité

dont elles ont l'intention de suspendre l'opplicotion.

Arricle 59
Edinction d'un lroilé tru suspension de son opplirotion implicites

du foit de lo conclusion d'un hoilé poslérieur

'l 
. Un hoité est considêré comrne oyont pris lin lorsque loutes les porties

ô ce troité concluent ultérieurement un troité portont sur o même motière

et:

o! s'il ressort du troité postérieur ou s'il est por oilleu's étr:bli que

selon l'intention des porties lo motière doit êhe ré1yie por ce troité;

OU

b) si les dispositions du koité postérieur sont incomp,rtibles ovec

celles du troilé ontérieur ô tel point qu'il est impossible d'oppliquer

les deux lroités en même temps.

2. Le hoilé ontérieur esl consideré comme étont seulement supendu s'il

ressort du troité postérieur ou s'il est por oilleurs étobli que telle étoit
l'inbntion des porties.

Article 60
Edinction d'un hoilé ou srrspension de son opplicotion comme

consâluence de so violotion

i. Une violotion substontielle d'un troité bilotérol por l'une des poriies

oulorise l'oulre porlie à invoquer lo violotion comme molif pour methe {in

ou troité ou suspendre son opplicotion en tohrlitê ou en portie.
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2. Une violotion substontielle d'un troité multilotérol por l'une des

porties outorise :

o) les outres porties, ogissont por occord unonime, à suspendre

l'opplicotion du troité en totoliÉ ou en portie ou à mettre {in ô

celui-ci :

i) soit dons les relolions entre elles-mêmes et l'Étot outeur de lo
violotion,

ii) soil enlre toutes les porties;

b) une porlie speciolemenl otteinte por lo violotion à invoquer celle-ci

comme motif de suspension de l'opplicotion du troité en totoliÉ ou

en portie dons les relotions entre elles-mêmes et l'É,ot outeur de lo

violotion;

c) loule portie ouhe que l'Élot outeur de lo viotolion à invoquer lo

viololion comme molif pour suspendre l'opplicotion du hoile en

totolité ou en portie en ce qui lo concerne si ce troité est d'une
noture telle qu'une viololion subsluntielle de ses dispositions por
une portie modilie rodicolement lo situotion de chocune des

porties quont ô l'execution ultérieure de ses obligotions en verlu

du troite.

3. Aux fins du présent orticle, une violotion suhtqntielle d'un troitÉ Est

constituée por :

o) un rejet du troilérnon oulorisé por lo pÉsente Conræntion; ou

) lo violotion d'une disposition essentielle pour lo éolisotion de
l'obiet ou du but du troité.

4. Les porogrophes qui précèdent ne portent otteinte ô oucune
disposition du troité opplicoble en cos de violotion.

5. les porogrophes I à 3 ne s'oppliquent pos oux dispositions relotivec

à lo protection de lo personne humoine contenues dons des troités de

b
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coroctàe humoniloire, notqmment oux dispositions excluont toule forme de

représoilles ù l'egord des personnes protégêes por lesdits koités.

Article ôl
Survenonce d'une siluotion rendont l'exétution imPossible

l. Un portie peul invoquer l'impossibilité d'exércuter un lroilé comme

moti{ pour y methe lin ou pour s'en relirer si celle impossibilite rôuhe de lo

disporition ou destruction délinitives d'un obiet indispensoble à l'exécution

de ce lroité. Si l'impossibilité est lemporoire, elle peut être invoquée

seulemonl comme motil pour suspendre l'opplicotion du troité.

2. lJimpossibilité d'exécution ne peut être invoquée oor une portie

comme moti{ pour mettre fin ou troité, pour s'en retirer ou pour en

suspendre l'opplicotion si cette impossibilité résulte d'une violotion, por lo

portie qui l'invoque, soit d'une obligotion du hoité soil de toute outre

obligotion internotionole à l(7ord de toute outre portie ou troité.

Article 62
Chongement fondomentol de circonslonces

l. Un chongement fondomentol de circonstonces qui s'est produit por

ropport ô celles qui existoient ou momenl de lo conclusion d'un troité * qui

n'ovoit pos éle prévu por les porties ne peut pqs être invoqué comme motif

pour metlre {in ou troité ou pour s'en relirer. ô moins que :

o) l'existence de ces circonstonces n'oit constitué une bose essentielle

du consentement des porties è êtres liées por le troitê; el que

b) ce chongement n'oit pour effut de tronslormer rodicolement lo

portée des obligotions qui restent ô exécuter en vertu du troité
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2. Un chongement fondomentol de circonstonces ne peul pos êlre
invoqué comme motif pour me re fin à un troité ou pour s'en retirer :

o) s'il s'ogit d'un troité étoblissont une frontière; ou

b) si le chongement londomentol résulle d'une violotion, por lo portie
qui l'invoque, soit d'une obligotion du hoilé, soit de toute outre

ohligotion internotionole à l'égord de toute ouhe portie ou troilé.

3. Si une portie peut, conbrmément ou, porogrophes qui prÉcàJent,

invoqr.rer un chongemenl bndomentol de circonstonces comme mofif pour
mettre fin à un lroité ou pour s'en retirer, elle peut egolement ne l'inrcquer
que pour suspendre l'epplicotion du foité.

Article 63
Rupture des relotions diplomotiquer ou consuloires

Article ô4
Survenonce d'une nouvelle normê impérotive du droit

inlemolionol genérol fius cogensl
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Lo rupture des relotions diplomotiques ou consuloires enlre porties ô un

troité est sons efËt sur les relotions iuridiques étoblies entre elles por le

troité, souf dons lo mesure où l'existence de relotions diplomotiques ou

consuloires esl indispensoble à l'opplicotion du koilé.

Si une nouvelle norme impérotive du droit internotionol gênérol
survient, tout troinâ existont qui est en conflit o./ec cetle norme derrienl nul

et prend fin.



SECTION 4 : PROCEDURE

Article 65
Procédure ô suivre concernonl lo nullité d'un lroité, son

exlinclion, le relroit d'urc porfie ou Io urspension de l'opplkution

du hoitrâ

1. Lo portie qui, sur lo bose des dispositions cie lo presente Convention,

invoque soit un vice de son consenlement ô être liee por un troité, soit un

moti{ de contester lo volidité dun hoihâ, d'y mettre fin. de s'en retirer ou

d'en suçendre l'opplicotion, doit noti{ier so prêlention oux outr* porties.

[o notificolion doit indiquer h mesure envisogrâe ô l',Égord du hoilé et les

roisons de celle-ci.

2. Si, opês un déloi qui. sorf en cos d'urgence porticulière, ne souroit

êke inÉrieur ô une periode de trois mols à comper de lo reception de lo
nolificotion, oucune portie n'o loil d'obiection, lo portie qui o foit lo
notilicotion peut prendre, dons les brmes prrÉvues ô l'orticle 67, lq mesure

qu'elle o envisogee.

3. Si toutefois une oblection o élé soulevee por une oulre porlie, les

porties dwront rechercher une solution por les moyens indiques ô l'Article

33 de lo Chorte des Notions Unies.

4. Rien dons les porogrophes qui pécedent ne porle otteinte oux droih
ou obligotions des porties decoulont de toute disposition en vigueur enhe

elles concernont le r{Tlement des difErends.

5. Sons préiudice de l'orticle 45, le fuit qu'un Étot n'oit pos odresse lo

notificotion prescrite ou po.ogrophe I ne l'empêche pos de foire cette

notificotion en réponse ô une outre portie qui demonde l'exêcution du
hoité ou qui ollegue so violotion.
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Artkle ô6
Procedure de reglement iudicioire, d'orbitroge et de conciliotion

Si, dons les douze mois qui ont suivi lo dote ô loquelle l'obiection o été

soulevée, il n'o pos élé possible de porvenir ô une solution con{ormémenl

ou porogrophe 3 de l'orticle 65, les procédures ci-oprès seront oppliquees:

o) toute portie ô ,n di{fêrend concernont l'opplicotion ou

l'inlerprétolion des orticles 53 ou 6r' peut, por une requête, le

soumettre à lo decision de lo Cour internotionole de Justice, à

moins que les porties ne decident d'un commun occord de

soumettre le di{féren,l ô l'orbitroge;

b) toute portie à ,n differend concernont l'opplicotion ou

l'inteçretotion de l'un quelconque des outres orticles de lo portie

V de lo présente Convention peul metlre en oewre lo procâJure

indiquée è l'Annexe ô lo Convenlion en odressont une demonde ô

cet effet ou Secrétoire générol des Notions Unies.

Arficle 67
lnslrumenls o)ront pour obiet de déclorer lo nulliÉ d'un hoilé,

dt methe fin, de réoliser le retroit ou de suspendre l'opplicotion

du roiÉ

2. Tout octe décloront lo ,nullite d'un troité, y mettont lin ou réolisont le

retroit ou lo suspension de l'opplicotion du troité sur lo bose de ses

dispositions ou des porogrophe 2 ou 3 de l'orticle 65 doil êke consigné

dons un instrument communiqué oux ouires porties. Si l'inslrumenl n'esl
pos signé por le chel de l'Étor, le chef du gouvemement ou le ministre des

olfuires étrongères, le représentont de l'Érot qui fuit lo communimtion peut

êhe invité ô produire ses pleins pouvoirs.
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Article 68

Révocotion des notificotions el des instruments prévus

oux orficles 65 el 67

Une notificotion ou un inslrument prévus oux orticles 65 et 67 pewent

êhe révoqués ô tout moment ovont qu'ils oienl pris eflet.

SECIION 5 : CONSÉQUENCES DE IÂ NULLIÉ,

DE TEXTINCTION OU DE IA SUSPENSION

DE SAPPUCATION D'UN TRAITE

Article 69
Consâquences de lo nullilé d'un hoi!É

'I . Est nul un troité dont lo nullité est étoblie en vertu de lo présente

Convention. les dispositions d'un koite nul n'ont pos de force iuridique.
2. Si des octes onl nâ:nmoins été occomplis sur lo bose d'un El koilé :

o) toute portie peut demonder ô loute oulre podie d'étoblir pour

outront que possible dons leurs relotions mutuelles lo situotion qui

ouroit existé si ces ocles n'ovoient pos étrâ occomplis;

b) les octes occompl;s de bonne foi oront que nullité oit êté invoquêe

ne sont pos rendus illicies du seul foit de lo nullie du troité.

3. Dons les cos qui relèvent des orticles 49, 50,51 ou 52. le
porogrophe 2 ne s'opplique pos ô l'egord de lo portie ô loquelle le dol,
l'ocTe de corruplion ou lo conlrointe est imputcble.

4. Dons les cos où le consentement d'un Étot dâerminé à être lié por un

troité multilotérol est vicié, les regles qui précèdenl s'oppliquent dons les

relolions enhe ledir Érot * les porties ou lroité.
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Article 70

Consérluences de l'extinction d'un hoité

l. A moins que le troité n'en dispose ou que les porties n'en
conviennent outremenl, le foit qu'un troité o pris fin en vertu de ses

dispositions ou conformément à lu présente Convention :

o) libère les porties de l'obligotion de conlinuer d'exécuter le troitê;

b) ne porle olleinte ô oucun droit, oucune obligotion ni oucune

situotion iuridigue des porties, crÉés por l'etrârution du troité ownt
qu'il oit pris lin.

2. Lorsqu'un Étot dénonce un lroité multilotérol ou s'en retire, le
po.ogrophe I s'opplique dons les relotions enlre cet Émt et chocune des

oulrss porties ou hoité o po*ir de lo dorc a loquelle cette dénonciotion ou

ce rehoil prend effet.

Article 7l
Consâluences de lo nullitê d'un hoilé en conflil trvec une norne

impÉrotive du droil internolionol génêrol

L Dons le cos d'un hoité qui est nul en vertu de l'o*icle 53, les porties
sont ten ues :

o) d'éliminer, dons lo mesure du possible, les conséquences de tout
ocùe occompli sur lo bose d'une disposition qui est en conflit ovec
lo norme impérotive du droit inlernotionol générol; et

b) de rendre leurs relotions mutuelles conbrmes ô lo norme
impÉrotive du droit internotionol générol.

2. Dons le cos d'un hoité qui devient nul et prend fin en vertu de
l'orticle 64, lo lin du troité :

o) libère les porties de l'obligotion de continuer d'execurer le troité;
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b) ne portre otteinle à oucun droit, oucune obligotion, ni oucune

situotion iuridique des porties, creés por l'o<ecution du troité svont

qu'il oit pris {in; icutebis. ces droih, obligotions ou situotions ne

peuvent être moinbnus por lo suite que dons lo mesure où leur

mointien n'esl pos en soi en conflit ovec lo nowelle norme

imperotire du droit internotionol générol.

Articie72
Consâluences de lc suspension de l'opplicotion d'un troilé

l. A moins que le troité n'en dispose ou que les porties n'en
convlennent outrement, lo suspension de l'opplicotion d'un troité sur lo
bose de ses dispositrons ou conlormément à lo présente Convenlion :

o) libàre les portiqs entre lesquelles l'opplicotion du troité est

suspendue de l'obligotion d' exécuter le koité dons leurs reloiions

mutuelles pensont lo période dç sçspension;

bl n'offe'cte pxs por oilleurs les relotions iuridiques étoblies por le

troilé enlre les porties.

2. Pendont lo periode de suspension, les porties doivent s'obslenir de
lous octes tendont ô {oire obstocle à lo reprise de l'opplicotion du troité.
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PARTIE VI



DISPOSITIONS DIVERSES

Article 73

Cqs de succession d'Étols, de responsobilité d'un Étot ou
d'or.lvertu re d'hostilites

les dispositions de lo présente Convention ne prêiugent oucune
question qui pourroit se poser à propos d'un troité du foit d'une
succession d'Étots ou en roison de lo responsobilité internotionole d'un
Étut ou de l'owerture d'hostilirés ente Étub.

kticleT4
Relotions diplomotiques oo consuloires et conclusion de troités

Lo rupfure des relotions diplomotiques ou des relotions consuloires ou
l'obsence de telles relotions entre deux ou plusieurs Émts ne foit pos

obstrccle à lo conclusion de hoités entre ledits Étots. Lo conclusion d'un
troité n'o pos en soi d'e[[et en ce qui concerne les relotions
diplomotiques ou les relqtion consuloires.

Article 75
Cos d'un Êtot ogresseu.

Les dispositions de lo présente Convention sont sons e[[et sur les

obligotions qui peuvent résulter à propos d'un koité, pour un Étot
ogresseur, de mesures prises conformément ô lo Chorte des Notions
Unies ou suiet de l'ogression commise por cet Étut.
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PARTIE VI!



DEPOSITAIRES NOTIFICATIONS

CORRECTIONS ET ENREGISTREMENT

Article 7ô
Dépositoires des troilés

1. Lo désignotion du dépositoire d'un troité peut êlre effuctuée por les

Étrrts oyont porticiçÉ ù lo négociotion, soil dons le troiÉ lui-même. soit

de toute oulre monière. Le dépositcire peut être un ou plusieuis Étots.

une orgonisotion inlernotionole ou le principol fonctionnoire
odnrinistrotif d'une telle orgonisolion.

2. Les fonctions du dépositoire d'un troité ont un coroctère
inlernotionol et le dépositoire esl tenu d'ogir importiolement dons
l'occomplissement de ses bnclions. En porticulier. le fuit qu'un troité n'est
pos enké en vigueur enhe cerloines des porties ou qu'une divergence est

opporue entre un Étot et un dépositoire en ce qui concerne l'exercice des

bnctions de ce dernier ne doit pos influer sur cette obligotion.

Article 77
Fonctions des dépositoires

b) eubllr des copies certifrees conformes du textre originol et îr:us

oukes lextes du koité en d'ouhes longues qui peuvent êhe requis
por le hoii6. ei les communiquer oux porlies ou lroilé et oux
É|rct oyont quolité pour le derenir;

51

l. A moins que le troité n'en dispose ou que les Élob conkochrnh
n'en bonviennent ouhement. les bnctions du dépositcire sont nolomment.
les suivontes :

o) ossurer lo gorde du isxle originol du troilÉ et des pleins powoirs
qui lui seroient remis;



c) recevoii foulês signotures du hoilé, recaroir el gorder tous

inshuments, notificolions el communicotions relotifs ou koité;

d) exominer si une signoture. un inshumenl, une notiffcotion ou une

communicotion se ropporlont ou lroilé est en bonne et due brme
el, le cos écheont porbr lo question à l'ottention de i'Étt en

couse,'

e) inlormer les porties ou troilÉ et les Étnts oyont quolité pour le

devenir des

ocfes, noli[icotions et communicolions relotifs ou hoilÉ;

[) inbrmer les Êtots oyont quolité pour dwenir porties ou troiÉ de

lo doæ à loquelle o été reçu ou deposé le nombre de signotures

ou d'instrumenls de rotificotion, d'occeptotion, d'opprobotion
ou d'odhésion requis pour l'enhée en vigueur du troilé;

g) ossurer l'enregistrement du troiË ouprès du Secrétoriot de
l'orgonisotion des Notions Unies;

h) remplir les bnctions spéciÊées dons d'oqtres dispositions de lo
présente Convention.

2. Lorsqu'une divergence opporoît entre un Érot et le dépositrcire ou

suiet de l'occomplisrement des fonctions de ce dernier, le dêpositoire doit
porter lo question à l'intention des Étots signotoires et des Étots
conlroctrnts ou,. le ços échéont, de l'orgone compétent de l'oqgonisotion
inlernolionole en couse.

Arficle 78
Notificotions et communicotions

Souf dons les cos où le hoilé ou lo présente Convention en dispose

ouhement, une notificotion ou communicotion qui doit être foite por un
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Étot en wrtu de lo pésente Conwntion :

o) est honsmise. Cil n'y o pos de &positoire, directenænt oux Éloh

ouxqr.rcls elle ert destirÉe ou, s'il y o un deposimke, à
ce &rnier;

b) n'est conrirJénâe comme olont éÉ fuite por l'Éut en question

qu'à portir de so receplion por l'Étot ouquel elle o étÉ lronsmise

ou, le cos êchéont, por le dépositoire;
cf si elle est honsmise è un dépositcire. n'est considérée comme

oyont élé reçue por l'Ént ouquel elle est destinée qu'à portir du
monrent où cet Élot ouro reçu du dépositoire l'inbrrrotion
prévue è l'olineo e) du porogrophe 1 de l'orticle 77.

Article 79
Correction des erreurs donr lec lextos ou les copies cerliliécs

conformes des roiÉr

I . Si, oprès l'outhenti{icotion du tgxte d'un troité, les Êtoh signofoires
et les Étots conlroctonls consloient d'un commun occord que ce lexle
contient une erreur, il esl procéclé è lo correction de l'eneur por l'un des
moyens énunÉrés ci-oprès, à moins que lesdir Éms ne décident d'un
ouhe mode de correction :

ol correction du cxte dons le senr opproprié et porophé de lo
correction por des rcprésenUnts d0nrent hobilitÉs;

bI êtoblisæment d'un inshument ou échonge d'instrurrents où se

howa conrignée lo correction qu'il o éÉ convenu d'opporter
ou bxb;

cl étoblissernent.d'un texb corrigé de l'enæmble.du troitÉ suiront lo
procâJure utilisée pour le laxte originoire.

2. Lorsqu'il s'ogit d'un koité pour lequel il existe un dépositoire, celui-
ci noti{ie or. Élof signotcires et oux Ébb controclonlÿ l'erreur el lo
proposilion de lo corriger et rpécilie un déloi opproprié dons lequel
oblection peut âhe fuire a lo correction proposee. Si, à l'expirotion du
déloi :
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o) oucune obiection n'o éÉ fo;te. le dépositnire efËctue et porophe
lo correction dons Ie bxle, dresse un procès-verbol de
recti{icotion du bxle et en communique copie oux porties ou
troilé et oux Éhct oyont quolité pour le devenir;

b) une obiection o éte foite, le dépositrcire communique l'obiection
oux Elots signoloires et oux Etots conhoctonts.

3. Les règles énoncées oux porogrophes I et 2 s'oppliquent
êgolement lorsque le texts o été outhentifié en deux ou plusieurs longues

et qu'opporoît un dêfout de concordonce qui, de l'occord des Étots

signotoires et des Étts conkoctlnh, doil êhe corrigé.

4. [e texle corrigé remploce ob initio le texte défectueux, à moins que
les Étcts signotcires et les Étoh controctcnts n'en décidenl outrement.

5. Lo correction du texte d'un koilé qui o été enregistré est notifiée ou
Secrétoriot de l'Orgonisotion des Nolions Unies.

6. Lorsqu'une erreur est relevée dons une copie certifiée conforme
d'un hoité, le dépositoire dresse un procès-verbol de rectificotion et en

communique copie oux Étcts signotoires et oux Étrts controctonts.

Article 80
Enregistremenl et publicotion des troités

l. Après leur enlrée en vigueur. les troités sont lronsmis ou Secrétoriot
de l'Orgonisotion .des Notions Unies oux fins d'enregistrement ou de
clossement et inscription ou répertoire, selon le cos, oinsi que de
publicotion.

2 Lo désignotion d'un dépositoire constituê ouicrisotion pour celui-ci
d'occomplir les ocles visés ou porogrophe précédent.
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PARTIE VIII



DISPOSITIONS IINATES

Article 8l
Signoture

[o prêsenb Convention sero owerte à lo signoture de tous les Éicb
Membres de l'Orgonisotion des Nolions Unies ou membres d'une
institution spéciolisée ou de l'Agence internotionole de l'énergie
otomique, oinsi que de tout Étot portie ou Stotut de lo Cour
internolionole de Justice et de tout outre Étot invité por l'Assemblêe
générole des Notions Unies ô devenir portie ô lo Convention, de lo
monière suivonle : iusqu'ou 30 norembre I469 ou Minislère Bdérol des

Affuires êtrongères de lo République d'Autriche et ensuite iusqu'ou 30
orril 1970 ou Siese de l'OTiiiittiSrl"Ctsr$îtions Unies è New York.

rllti -. .. . 
"- -.

Adicle 82
Rotiffcotion

Lo présenb C-onvention sero soumise à rolificotion. Les inslrumenh

de rotificotion seront déposés ouprès du Secrétnire générol des Notions
Unies.

Arricle 83
Adhésion
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Lo présente Convention restero ouverte à l'odhésion de tout Étot
opportenont ù l'une des cotégories mentionnées à l'orticle 8l . Les

instrumenls d'odhésion seront déposés ouprès du Secrétcire générol des
Notions Unies.



Article 84
Entrée en vigueur

I . Lo préserrle convenlion entrero en vigueur le fentième iour qui

suivro lo doc du dépôt du henle<inquième inskument de rotilicotion ou

dodhésion.

2. Pour chocun der Éur qui rotifieront lo Convention ou y odhéront
oprès le dêpôt du lrente-cinquième inslrument de rotificotion ou
d'odhésion, lo Convention enlrero en vigueur le lrenlième iour oprès le
dépôt por cet Ént de rcn inshument de rotificotion ou d'odhésion.

Adicle 85
Textes orrthentiques

Uoriginol de lo présente Conræntion, dont les textes onglois, chinois,
espognol. fronçois et russe sont égolement outhentiques, sero déposé
ouprès du Secrétoire générol der Notions Unies.

En foi de qwi les plênipotantioires soussignés, dûment outorisés por
leurs gowernemen! respectifs, ont signé lo présente Convenlion.

Foi, ô YIfNNE, b vznÿhois moî mîl aatf cent soixonF:nanf.
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AN N EXE



l. Le Secrétrcire générol des Notions Unies dresse et tient une lisE de

concilioteurs composée de iurisles quolifiés. A cette fin. tout Étrrt Membre

de l'Orgonisotion des Notions Unies ou portie ù lo présenE Convenlion

est invilé à désigner deux concilioteurs et les noms des personnes oinsi

désignêes composeront lo liste. Lo désignotion des concilioteurs, y
compris ceux qui sont désignés pour remplir une voconce fortuic, est

fuite pour une période de cinq ons renoureloble. A l'expirotion de lo
période pour loquelle ils ouront été désignés, les concilioteurs
continueront à exercer les fonctions pour lesquelles ils ouront éÉ choisis

conbrmément ou porogrophe suivont.

2. Lorsqu'une demonde esl soumise ou Secrétoire générol
conformément ô l'orticle 66, le Secrétoire générol porte le diffurend
devont une commission de conciliotion composêe comme suit.

f Élot ou les Éùcb constituont une des porties ou diffiêrend nomment :

o) un concilioEur de lo notionolitrÉ de cet Ént ou de l'un de ces

Émt. choisi ou non sur lo liste visée ou porogrophe l; et

b) un conciliorcur n'oyont pos lo notionolité de cet Étrt ou de l'un
de ces Éuts. choisi sur lo liste.

tjÉut ou les Étots constituont l'ouhe portie ou diffurend nomment
deux concilioEurs de lo même monière. Les quoke concilioburr choisis
por les porties doivent être nommés dons un dêloi de soixonte lours ô
compter de lo dote à loquelle le Secréloire gênêrol reçoit lo demonde.

Dons les soixonte jours qui suivent lo dernière nominotion, les quotre
concilioteurs en nomment un cinquième, choisi sur lo liste, qui sero
président.
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Si lo nominotion o'u président ou de l'un quelconque des ouhes
concilioburs n'inlervient pos dons le déloi prescrit ci-dessus pour c6tb
nominolion, elle sero fuite por le Secrétoire générol dqns les soixonte

iours qui suivenl l'expirotion de ce déloi. [e Secréioire générol peut
désigner comme président soit l'une des personnes inscrites sur lo lish.



soit un des membres de lo Commission du droit internotionol. llun
quelconq'.re des délois dons lesquels les nominotions doivent être foites

pêul être prorogé por occord des porties ou difËrend.

Toute voconce doit être remplie de lo [oço, spécifiée pour lo
nominotion iniliole.

3. Lo Commission de conciliotion orrêle elle-même so procdure. Lo

Commission. wsc le consentement des porties ou difBrend, peut invitrr
toute portie ou troilÉ à lui soumettre ses rues orolement ou por écrit. Les

décisions et les recommondotions de lo Commission sont odoptées à lo
moiorité des voix de ses cinq membres.

4. [o Commission peut signoler à l'otlention des porties ou diffêrend

tcute mesure susceptible de fuciliter un règlement omioble.

5. Lo Commission entend les porties, exomine les prêbnlions et les

obiections et foit des propositions oux porties en vue de les oider à
porvenir à un règlement omioble du difErend.

.6. Lo Commission hit ropport dons les douze mois qui suivent so

constitution. Son ropport est déposé ouprès du Secrêtrire génêrol et

communiqué oux porlies ou diflérend. [e ropport de lo Commission, y
compris toutes conclusions y figuront sur les foits ou sur les poinh de
droit, ne lie pos les porlies et n'esl rien de plus que l'énoncé de
recornmondotions soumises à l'exomen der porties en vue de bciliter un

règlement omioble du diffÉrend.

7. Le Secrétoire générol burnil è lo Commission l'ossistonce et les

fucilités dont elle peul ovoir besoin. Les dépenses de lo Commission sont

supporlées por l'Orgonisotion des Notions Unies.
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CONVENTION SUR tES PRIVIIEGES

ET IMMUNITES

DES INSTITUTIONS SPECIATISEE§

Approwée par l'Assemblée générole des Notions Unies
le 2l norembre 1947





Considéront que l'Assemblée gênêrole de l'Orgonirction des Notions

Unies o odopÉ le l3 f,arrier 1946 une résolution tendont ô l'unificotion,

dons lo mesure du possible, des privilèges et immunitês dont iouissent
l'Orgonisotion des Notions Unies et les différentes inslitutions çeciolisees;

Considéront que des consulhtions ont eu lieu entre l'Orgonisotion des
Notions Unies et les instilulions speciolisees en vue de donner elbt à lodite
résolution;

En conséquence; por lo résolution 179 (ll) odoptée le 2l novembre
'19d7, l'Assemblée gênérole o opprouvé lo Convention ci-oprès, qui est

soumise pour occeptotion oux instifutions speciolisées, et pour odhésion à
icut Membre de l'Orgonisolion des Notions Unies oinsi qu;à tout oure Étot

membre d'une ou de plusieurs institulions spéciolisées.

3

, Article premier
DEFINITIONS ET CHAMP D'APPIICATION

Section I

Aux [ins de lo présente Convenlion :

i) les mots "clouses stondord" visent les dispositions des orticles ll ù lX.

ii) Les mots 'institutions speciolisêes" visent:

o) [orgonisotion internotionole du Trovoil;

b) lJorgonisotion des Notions Unies pour l'olimentrtion et
l'ogriculture;

c) [orgonisotion des Notions Unies pour l'éducotion, lo science et
lo culture;

d) [orgonisotion de l'oviotion civile internotionole;



e) Le Fonds monéhrire internotionol;

fl Lo Bonque internotionole pour lo reconstruction et lo mise

en ,oleur;

gl [Orgonisotion mondiole de Io sonlé;

h) llUnion posble universelle;

i) llUnion internotionole des télécomrnunicotions;

i) Toule outre institution reliee à l'Orgonisotion des Notions Unies

conformément oux Articles 57 et 63 de lo Chorte.

iii) [e mot "Convention", en tont qu'il s'opplique à une institulion

speciolis€e déterminée, vise les clouses stondord modifiees por le texte finol

(ou rêvié) de l'onnexe lronsmise por lodite institution conformément oux

sections 3é et 38.

iv) Aux fins de l'orticle lll, les mots "biens et ovoirs" s'oppliquent

êgolement oux biens et fonds odministrés por une institution spéciolisee

dons lexercice de ses ottribulions orgoniques.

v) Aux lins des orticles V et Vll, l'expression "représentonts des

membres" est considêrée comme comprenonl tous les reprêsenlonts,

représenlonls suppléonts, conseillers, experts techniques et secrétoires de

délegotions.

vil Aux fins des sections 13, 14, l5 et 25, l'expression "réunions"

convoquées por une institution sp&iolisée" vise les rêunions : l)de son

*r"rnËlee o, de son conseil de diiecrion (quel que soit le terme utilié pour

les désigner); 2) de roue commission prêvue por son octe orgonique; 3) de

toute conlbrence internotionole convoquée Por elle; 4) de toule commission

de l'un quelconque des orgones precdents.

vii) l-e crme "directeur gênêrol" désigne le bnclionnoire principol de
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l'institution spéciolisée en question, que son titre soit celui de directeur
générol ou tout outre.

Section 2

Tout Étot po*ie à lo présente Convention occordero en ce qui concerne
loute institution spéciolisée couverte por son odhésion et à loquelle lo
présente Convention est devenue opplicoble en vertu de lo section 37, les

privilèges el immunilÉs prêvus por les clouses stondord oux conditions qui y
sont spécifiêes, sous rêserve de toutes modificotions opportêes oux dites
clouses por les dispositions du texe finol (ou r&ise) de l'onno<e relotive ô
celte institulion, dûment tronsmise conlormémenl oux sections 36 ou 38.

ArficÇ ll
PERSONNAIJTE JUR]DIOUE

Section 3

Les institutions spécioliées possèdent lo personnolite iuridique. Elles ont
lo copocité :

o) de controcter,
b) d'ocquérir et de disposer des biens immobiliers et mobiliers,
c) d'ester en iustice.

Article lll
BIENS, FONDS ET AVOIRS

Section 4

l-es instilutions speciolisées, leurs biens et ovoirs, en quelque endroit
qu'ils se hourent et quel qu'en rcit le détenteur, iouissent dà limmunitÉ de
iuridiction, soul dons lo mesure où elles y ont o<pressément renoncê dons
un cos porliculier. ll est entendu loutebis que lo renonciolion ne peut
s'étendre à des mesures d'o<ecution.
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Section 5

les locoux des inslitutions spéciolisêes sont inviolobles. Leurs biens et

ovoirs, en quelque endroit qu'ils se trowent et quel qu'en soit le dêtenteuç

sont exempts de perquisition, râquisition, confiscotion, expropriotion ou de

toute outre forme de controinte exécutive, odininistrotive, ludicioire ou

legislotive.

Section ô

Les orchives des institutions speciolisées et, d'une monière génêrol, tous

les documents leur opportenont ou dêtenus por elles sont inviolobles en

quelque endroit qu'ils se trouvenf.

Section 7

Sons être ostreintes à oucun contrôle, rêglementotion ou morotoire
rno nqer5

o) Les institutions spéciolisées peuvent dêtenir les fonds, de l'or ou des

devises de toute noture et qvoir des comptes en n'imporle quelle

monnoie;

b) Les institutions spéciolisées peuvent honsférer librement leurs

bnds, leur or ou leurs devises d'un poys dons un outre ou

à l'intérieur d'un poys quelconque et convertir toutes devises

détenues por elles en toufe outre monnoie.

Section I
Dons l'exercice des droits qui lui sont occordes en vedu de lo section 7

ci-dessus, chocune des institutions spéciolisêes tiendro compte de toutes

représentolions qui lui seroient foites por le gouvernement de tout Étot

portie ô lo présente Convention dons lo mesure où elle estimero powoir y
donner suilre sons porter prêjudice à ses propres intérêh.
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Section 9

Les institutions speciolisees, leurs ovoirs, revenus et oukes biens sont :

o) Exoneres de lout impôt direct il est entendu, toutebis, que les

institutions çeciolisees ne &monderont pos l'e,ronérotion d'impôts
qui ne seroient pos en excà de lo simple rérnunérotion de services
d'utilitê publique;

b) Exonérés de tout droil de douone et de toutes prohibitions a
reslrictions d'importotion ou d'e"rportotion ô l'egord d'obiets
importés ou e,xportês por les institutions speciolisees pour leur
usoge officiel; il est enbndu, todebis. que les orticles oinsi
imporl6s en fronchise ne seront pos \r'endus sur le tenitoire du poys
dons lequel ils ouront élê introduits, ô moins que ce ne soit à des
conditions ogreees por le gowernement de ce poys;

c| Exonérés de tout droit de douone et de trcutes prohibifions et
restrictions d'imporlotion ou d'o<portotion ô legord de
leurs publicotions

Section l0

Bien que les institutions spéciolisêes ne revendiquent pos, en règle
générole, l'exonérotion des droits d'occise et des hxes ô lo vente entront
do-ns le prix des biens mobiliers ou immobiliers, cependont, quond elles
effectuent pour leur usoge officiel des ochots .importonts dont le prix
comprend des droih et toxes de celte noture, les Étots porties ô lo prdne
Convention prendront, choque fuis qu'il leur sero possible, les orrongemenh
odministrotifu oppropriés en vue de lo remise ou du remboursement du
montonl de ces droih et toxes.
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Article IV
FACIUTES DE COMI,IUNICATIONS

Section I I

Chocune des institutions speciolisées iouiro, pour ses communicotions

officielles, sur le tenitoire de lrcut Ëtot portie à lo pÉsente Convenlion en ce

qui concerne cette inslifution, d'un troitement non moins Ëvoroble que le
troitement occordê por le gouvernement de cet Êtot à tout outre
gouvernement, y compris ô so mission diplomotique, en motière de
priorités, tori[s et t'oxes sur le courrier, les côblogrommes, télégrommes,

rodiotêlégrommes, téléphotos, communicotions télêphoniques et outres

communicolions. Ainsi qu'en motière de tori[s de presse pour les

inbrmotions ô lo presse el à lo rodio.

Seclion I 2

Lo correspondonce of{icielle el les oulres communicolions officielles des

institutions speciolisees ne pourront être censurées.

Les institutions specioliées ouronl le droit d'employer des codes ainsi

que d'expédier et de recevoir leur correspondonce por des courriers ou
volises scellées qui iouiront des mêmes privilèges et immunités que les

courriers el volises diplomoliques.

to présenle section ne pourro en oucune monière être interprétée comme

interdisonl l'odoption de mesures de sêcurité oppropriêes ô déterminer

suivont occord entre l'Émt portie à lo présente Convention et une institution

specioliÉe.

Article V
REPRÉSENTANTS DES MEMBRES

Section I 3

Les représentonts des membres oux réunions convoquées por une
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institution speciolisee iouissent, pendont l'exercice de leurs bndions et ou

cours de leurs voyoges à destinotion ou en provenonce du lieu de lo
réunion, des privil{;es et immunités suironts :

o) lmmunité d'orresdion ou de dêtention et de soisie de leurs

bogoges perrcnnels el, en ce qui conceme les octes occomplis por
eux en leur quoliÉ officielle (y compris leurs poroles et ércrits|.

immunitâ de toute iuridicrion;

bl lnviolobilité de hrus popiers et documenh;

c) Droit de fuire usoge de codes et de recerroir des documents ou de
lo correspondonce por courriers ou por rolises scellées;

d) Exemption pour eux-mêmes et pour leurs conioints à l'égord de
loutes mesures restrictives reloti'æs à l'immigrption, de trcutes

brmolites d'enregistrement des êhonçrs, et de bucs obligotions
de service notionol dons les poys visilés ou trorærsâr por eux
dons l'orercice de leurs bnctions;

e) lüêmes fucilites en ce qui concerne les restrictions monétcires ou
& chonge que celles qui sont occordrâes oux représentonh de
gowernements étrcngers en mision oflicielle temporoire;

0 lüêmes immunités a fociliÉs en ce qui concerne leurs bogogo
personnels que celles qui sont occordées qux membres des
missions diplomotiques d'un rong comporoble.

§eaion 14

En vue d'ossurer oux représentonls des membres des instilutions
spéciolisées oux réunions convoquées por elles une complèb lihrt6 de
porole et une complète indâpendonce dons l'occomplissement de leurc
bnctions, l'immunité de iuridiction en ce qui conc€mê las poroles ou les
écrits ou les oclcs émonont d'eux dons l'occomplissament de leun bnctions
continuero à leur êlre occordée même opiès qua le mondot de ces
personnes ouro pris Ên.

e



Dons le cos où l'incidence d'un impot quelconque est subordonnée à lo
résidence de l'ossuietti, les périodes pendont lesquelles les représenlonts des

membres des institutions spéciolisees oux rêunions convoquées por celles-ci

se lroweronl sur le territoire d'un membre pour l'exercice de leurs fonctions

ne seront pos considêrees comme des périodes de ré,sidence.

Section I 5

Seclion I 6

Section 17

Les dispositions des sections 
'13, 14 et 15 ne sont pos opposobles oux

outorités de l'Étot dont lo personne est ressortissonte ou dont elle est ou o
été le représentont.

Article Vl
TONctIONNAIRES

Section I I

Les privilèges et immunitês sont occordés oux représentonts des
membres, non pour leur hénéfice personnel, mois dons le but d'ossurer en

toute indêpendonce l'exercice de leurs fonctions en ce qui concerne les

institulions spéciolisees. Por consâ?uent, ,n membre o non seulement le

droit, mois le devoir de lever l'immunite de son représenlont dons tous les

cos où, ù son wis. l'immunité empêcheroit que iustice ne soil foite et où

l'immunité peut êire levée sons nui:'e ou but pour lequel elle est occordée.

Choque institution spêciolisêe dêterminero les cotégories de
{onctionnoires ouxquelles s'oppliquent les dispositions du présent orticle
oinsi oue celles de l'orlicle Vlll. Elle en donnero communicolion oux
gouvernemenls de rous les Éur poaies ô lo pésente Convenlion dn ce qui

concerne lodite institulion oinsi qu'ou Secrétoire Génêrol des Nolions
Unies. les noms des fonclionnoires compris dons ces cotégories seiont
communiqués de lemps ô outre oux gowernemenls précitÉs.
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es bnctionnoires des instifutions 3p€ciolisées seront exempts de bule
obligotion reloline ou service nolionol. Toutebis, celte exanrption sêro, por
ropporl oux Etots dont ils sont les ressorlissonts, limitée à ceux des

Seclion 19

las bndionnoimr des inslitulions spdciolirôes :

o) Jouiront de l'immunité de iuridiaion pour hs octec occomplis por
eux en leur quolitÉ officielle (y conpris leurs poroles et écrits);

bl Jouiront, en ce qui concerne les troibnrenls d émolumenh qui leur

sont versés por les institutions sfÉciolisées, des mêmes

o<onérotions d'impôt que celles donl iouissent les fo,nctionnoires

de l'Orgonisotion des Notions Unies, et dons les mêmes

conditions;

c| i.le seronl pos soumis, non plus que leun conioints el les mernbres

de leur fumille vivont ô leur chorge. oux mesures restrictives
relotives ô l'immigrotion, ni oux brmolitÉs d'enregistrenrent des

étrongers;

df Jouiront, en ce qui concerne les frrcilites de chonç, des mêmes

privilèges que les membres des missions diplomotiques d'un rong
comporoble;

e) Jouiront. en 5Ériode de crise intemolionole, oinsi que leurs

conioints et les membres de leur fumille viront à leur chorç, des
mêmes frrcilités de ropolriement que les nrembres des missions
diplomotigues de rong comporoble;

fl Jouiront du droit d'importer en Êonchise leur mobilier a leurs efiets
ô l'occosion de leur première prise de bncrion dons le poys
innêressé.

Seclion 20
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bnctionnoires des institutions spêciolisêes qui, en roison de leurs bnctions.
ouront.été nommêment désignés sur une liste étoblie por le direcleur
génêrol de l'institution speciolisee et opprowée por l'Etot dont ils sont les

ressortisso nts.

En cos d'oppel ou service notionol d'outres bndionnoires des institutions

spêciolisêes, l'Étot intéressê occordero, à lo demonde de l'institution
speciolisee, les sursis d'oppel qui pourroient être nécessoires en vue d'êviler
l'interruption d'un service essentiel.

§ection 2l

Outre les privilèges et immunités prévus oux sections l9 et 20, le
directeur générol de choque institution spéciolisêe, oinsi que tout
bnctionnoire ogissont en son nom pendont son obsence, tont en ce qui le
concerne qu'en ce qui concerne ses conjoints et enfonts mineurs, iouiro des

privilèges, immunités, exemptions et focilitês occordês, conlormêment ou
droit internolionol, oux employes diplomotiques.

Section 22

les privilèges et immunitês sont occordés oux fonctioirnoires uniquement

dons l'intêrêt des institutions spéciolisées et non pour leur bénéfice
personnel. Choque institution sFÉcloliée pourro et derro lerer l'immunité
occord,âe è un bnc{ionnoire dons tous les cos où, à sôn ovis, celte immunité

empêcheroit que justice ne soit fuite et où l'immunité peul être levée sons

porter préiudice oux inlérâs de l'institution speciolisée.

Section 23
Choque institution spéciolisée colloborero en tout lemps ovec les

outorités compétentes des Étots membres en vue de fociliter lo bonne
odministrotion de lo iustice. d'ossurer l'observotion des règlements de
police et d'éviter tout obus ouquel pourroient donner lieu les privileges,
immunités el hciliÉs énumérés ou oréscnt orticle.
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Si un Éu portie ô lo présenle Convention estime qu'il y o eu obus d'un
privilege ou d'une immunité occordés por lo présenle Convention, des
consultotions ouronl lieu enke c,et Etot et l'institution speciolisêe intéressée

en rue de déierminer si un tel obus s'esl produit et, dons l'offirmotive.
d'esrcyer d'en prêvenir lo repétilion. Si de telles consulictions n'oboutissent
pos ô un résultot sotisfuisont pour l'Élot et l'institution speciolisee intéresÉe,
lo question de sovoir s'il y o eu obus d'un privilege ou d'une immunité sero

portee dwont h Cour lntemotionole de Justice, conformément à lo section
32. Si lo Cour inlernotionole de Juslice conslote qu'un tel obus s'est
produit, l'Étot portie à lo présenrc Convention et offecté por ledit obus ouro
le droit, oprès nolificotion à l'institution speciolisee inléressee, de cesser
d'occorder, dons ses ropports qvec cetle institution, le benê{ice du privilege
ou de l'immunité dont il ouroit âê fuit obus.

Secrion 24

Section 25

tuficle VII
ABT'S DES PR]VII,EGE5

1. Les représontonts des membres oux râunions convoquées por les
institution spcc''olisees. pendont l'exercice de leurs fonclions et ou cours de
leurs voyrges è delinolion ou en provenonce du lieu de réunion, oinsi que
les fonctionnoires vises ô lo seclion 18, ne seronl pos controints por les
outoritês territorioles de quitter le poys dons lequel ils exercent leurs
bnctions en roison d'octivitês exercêes por eux en leur quolité officielle.
Toulefois, dons le cos où une telle personne obuseroit du privilège de
residence en o(êrçont dons ce poys des octivilÉs sons ropporl ovec ses

bnctions officiclles, elle pourro êlre controinte de quitter le poys por le
gowernement de celui-ci, sous rêserve des dispositions ci-opres :

2.1) les reprêsentqnts des membres ou les perso:rnes iouissont de
l'immunité diplomotique oux termes de lo section 2l ne seront pos
conlroints de quitter le poys si ce n'est conbrmément à lo procêdure
diplomotiquc opplicoble oux envoyês diplomotiques occrâJitês dons ce
poys.
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ll) Dons le cos d'un bnclionnoire ouquel ne Jopplique pos lo section 2i,
oucune dêcision d'expulsion ne sero prise sons l'opprobotion du Ministre

des offuires étrongères du poys en queslion. opprobotion qui ne sero

donnée qu'oprès consultotion ovec le directeur génêrol de l'institulion
speciolisee intéressée; et si une procédure d'expulsion est engogée conke
un fonctionnoire, h directeur génêrol de l'institulion speciolisee ouro le droit
d'intervenir dons cette procê,Jure pour lo personne contre loquelle lo
procâJure est inlenlée.

Arficle Vlll
IAISSEZ-PASSER

Seclion 26

Les {onctionnoires des inslitutions geciolisees ouront le droit d'utiliser les

loissez-posser des Notions Unies, et ce conformêmenl à des orrongemenis
odminislrotils qui seront négociês entre le Secrêtoire générol des Notions
Unies el les oulorités compétentes des inslilutions spéciolisées ouxquelles

seront délégués les pouvoirs spécioux de délivrer les loissez-posser. Le

Secrêtoire çnérol des Nolions Unies notifiero à chocrn des Etots porties ô
lo prêsente Convention les orrongements odminislrolifs qui ouront été

conclus.

§ection 27

Les loissez-posser des Notions Unies délivrés oux fonctionnoires des

institutions spéciolisêes seronl reconnus el occeptês comme titre voloble de
voyoge por les Eùots porties à lo présenle Convention.

Section 28

L,es demondes de visos (lorsque des visos sont nécessoires) émonont de
fonctionnoires des inslitutions speciolisês tituloires de loissez-posser des
Notions Unies el occompognêes d'un cerlificot ottestont que ces
bndionnoires voyogent pour le compte d'une institution speciolisee devront
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être exominées dons le plus bre{ deloi possible. En outre, des krciliÉs de
voyoge ropide seront occordées oux tituloires de ces loissez-posser.

Section 29

Des fucilités onologues ô celles qui sont mentionnées ô lo section 28
seront occordêes oux experh et ouhes pêrsonnes qui, sons êlre munis d'un
loissez-posser des Notions Unies, seront porteurs d'un ce*ificot ofieslont
qu'ils vopgent pour le compb d'une institution +eciolisee.

Section 30

les directeurs génêroux des institutions speciolisees, direcleurs généroux
odioints, directeurs de déportement et ouhes fonctionnoires d'un rong ou
moins egol à celui de directeur de dçoaement des institutions spaiolisaes,
voyogeonl pour le compb des instifutions speciolisees et munis d'un loissez-
posser des Notions Unies, iouiront des mêmes fucilites de voyoge que les
membres des missions diplomotiques d'un rong comporoble.

Arfich lX
REGTEMEM DES DFFÉRENDS

§ection 3l

Choque institution spéciolisée devro prévoir des modes de règlement
oppropriés pour :

o) Les dif{erends en motière de controts ou outres dif{érends de droit
privé dons lesquels l'institution speciolisee seroit poaie;

b) Les difErends dons lesquels seroir impliqué un bnctionnoire d,une
institution speciolisee qui, du foit cie so siruotion officielle, louit de
l'immunité, si cette immunitê n'o pos éte levée conformément oux
dispositions de lo section 22.
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Toule contestotion portont sur l'interprêtotion ou l'opplicotion de lo
prêsenE Convention sero porlêe devont lo Cour internotionole de Justice, à

moins que, dons un cos donné, les porlies ne conviennent d'ovoir recours à

un outre mode de r{llement. Si un diflérend surgit enlre une des institutions

speciolisees d'une port, et un Étct membre d'outre port, un ovis consultotif

sur toul point de droit souloré sero de.ondé en conlormilê de l'Article 96
de lo Chorte et de l'Arlicle 65 du Stotut de lo Cour, oinsi que des

dispositions correspondonles des occords conclus entre les Nolions Unies el

l'institution speciolisee intéressâe. llovis de lo Cour sero occepté por les

porties comme decisi[.

Article X
ANNEXES ET APPUCATION DE IÂ,CO}WE,NTION

A CHAQUE INsflruTloN SPECIATISEE

Section 32

Section 33

Les clouses stondord s'oppliqueront à choque institution spéciolisee, sous

rêserve de troute modilicotion résultont du texte linol (ou revisé) de l'onnexe

relotive à cetie instilulion, oinsi qu'il est prévu oux sections 36 et 38.

Section 34

Les dispositions de lo Convention doivent êke interprétées à l'egord de

chocune des institutions speciolisês en lenonl compte des othibutions qui

lui sont ossignées por son ocle orgonique.

Section 35

Les proiets d'onnexes I ô lX I constituent des recommondotions oux
institutions sieciolisees qui y sont nommément désignêes. Dons le cos d'une
institution sÉciolisee qui n'est pos désignée à lo section l, le Secrétoire

générol des Nolions Unies lronsmettro ô cette institution un proiet d'onnexe

recommondé por le Conseil économique et sociol.
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[o présente convention deviendro opplicoble ô une institution speciolisêe
lorsque celle-ci ouro tronsmis ou Secrâoire génêrol des Notions Unies le
texle finol de l'onnexe qui lo concerne et lui ouro notifié son occeptrrtion des
clouses stondord modifiêes por l'onnexe et son engogement de donner effet
oux sections 8, 18,22,23,24,31 ,32, 42 et 45 (sous réserve de trcutes

modificotions de lo section 32 qu'il pourroit être nécessoire d'opporter ou
texte [inol de l'onnexe pour que celui-ci soit conforme è l'octe orgonique de
l'institution) oinsi qu'à toutes dispositions de l'onnexe qui imposent des
obligotions à l'institution. Le Secrétoire génêrol communiquero à tous les
Membres de l'Orgonisotion des Notions Unies oinsi qu'ô tous outres Élots
membre des institulions speciolisées des copies certiliées conformes de
toutes les onnexes qui lui ouroient été tronsmisses en vedu de lo présente
section, oinsi que des onnores réviÉes tronsmises en vertu de lo section 38.

Section 36

I Pour le texe de ces proi6t! d'onnexes, voir les Documenrs offt<iels de l'Assemblee genArole,

deuxième session, Résolutions, P.124 et suiv.

Section 38

Si une institution speciolisee, oprès ovoir tronsmis le texte finol d,une
onnexe conformément à lo section 36, odopte conformément à so
procêdure constitutionnelle certoins omendements à ce e onnexe, elle
konsmetho le texte révisé de l'onnexe ou Secrêtoire générol des Notions
Unies.

'17

[e texte finol de choque onnexe sero celui qui ouro élê opprowê por
l'institution spéciolisée inléressêe, conlormément ô so procédure
constilutionnelle. Chocune des instilutions spêciolisêes lronsmettro ou
Secrétoire Gênérol des Notions Unies une côpie de l'onnexe opprowee por
elle, qui remplocero le proiet visé ù lo section 35.

Section 37



Sectim 39

les dispositions de lo présente Convention ne comporleront oucune
limiution el ne porleront en rien prêjudice oux privileges et immunités qui

ont été déià ou qui pourroient être occordés por un Etot à une institution

spéciolisee en roison de l'étoblissement de son si{7e ou de ses bureoux

régionoux sur le territoire de cet Etot. Lo présente Convenfion ne souroit être

interprétée comme interdisont lo conclusion entre un Etot portie et une

institution sFÉciolisée d'occords odditionnels tendont à l'oménogement des

dispositions de lo présente Convention, à l'extension ou è lo limitotion des

privil{7es et immunitês qu'elle occorde.

Section 40

ll est entendu que les clouses stondord modi{iées por le texte finol d'une
onnexe honsmise por une institution spéciolisée ou Secrétoire générol de

l'Orgonisoiion des Notions Unies en verlu de lo section 36 (ou d'une
onnexe révisée tronsmise en yertu de lo section 38) devront être en

hormonie ovec les dispositions de l'octe orgonique de l'institution olors en

vigueur, et que s'il est necessoire d'opporter ô cet e[[et un omendement à

cet ocle, un tel omendement devro ovoir été mis en vigueur conformément à

lo procâJure constltutionnelle de l'inslitution ovont lo tronsmission du texte

[inol (ou révise) de l'onnere.
Aucune disposition de l'octe orgonique d'une institution spéciolisée, ni

oucun droit ou obligotion que cette institution peut por oilleurs possêder,

ocquérir ou ossumer, ne souroient êke obrogés por le seul effet de Io

prêsente Convention, qui ne pourro pos dovontoge y opporter de
dérogotion.

DEPosfrSliJJrNAns

Sêclion 4l

lodhesion à lo présenc Convention por un Membre de l'Orgonisotion

des Notions Unies et (sous réserve de lo section 42) por tout Étol membre
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d'une institution speciolisee s'effrrctuero por le dfuôt ouprès du Secrétoire

génêrol de l'Orgonisotion des Notions Unies d'un instrument d'odhesion
qui prendro efbt ô lo dote de son dêpôt.

Section 42

Choque instilution qceciolisee intéressee communiquero le texte de lo
présente Convention oinsi que des onnexes qui lo concernent à ceux de ses

membres qui ne sont pos membres de l'Orgonisotion des Notions Unies elle
les invitero à odhérer à lo convention ô son egord por le depOt ouprès du
secréloire générol de l'orgonisolion des notions unies ou du directeur
générol de lodite institution de l'instrument d'odhésion requis.

§ection (l

Section 44

Tout Émt portie ô lo présente Convention désignero dons son instrument
d'odhésion l'institution specioliée ou les institutions speciolisées à loquelle
ou ouxquelles ils s'engogent à oppliquer les dispositions de lo présente
Convenlion. Tout Elot portie à lo présenle Convention pourro, por une
notificolion ultérieure écrite ou Secrétoire génêrol de l'Orgonisotion des
Notions Unies, s'engoger à oppliquer les dispositions de lo présente
Convention ô une ou plusieurs oulres institutions speciolisées.

Lodite notilicotion prendro effet à lo dote de so réception por le
Secrétoire générol.

Lo présente Convention entrero en vigueur entre tout Étot portie à lodiC
Convenlion et une inslilution spêciolisée quond elle sero devenue
opplicoble à cette institution conbrmément ô lo section 37 et que l,Étot
portie ouro prit l'engogement d'oppliquer les dispositions de lo prêsente
Convention à cette institution conbrmêment à lo section 43.

Section 45

Le Secrêtoire générol de l'Orgonisotion des Notions Unies informero
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tous les ÉtqE ÀÂembres de l'Orgonisolion des Notions Unies, de même que

tous les Étorc membres des institutions pêciolisées et les direcleurs gênêroux

des institutions specioliées, du depOt de choque instrumenl d'odhésion reçu

en vedu de lo section 4l , et de bute notificotions ultérieures reçues en verlu

de lo section d3. Le directeur générol de choque inslitution spéciolisée

inbrmero le Secrébire générol de l'Orgonisotion des Notions Unies et les

membres de l'institution inléressée du depat de lout instrument d'odhésion

cléposé ouprès de lui en verlu de lo section 42.

Section 4ô

ll est entendu que lorsqu'un instrumenl d'odhésion ou une notificotion

ultêrieure sont dêposees ou nom d'un Étot qr"lconqre, celui-ci doit être en

mesure d'oppliquer, en vertu de son prop.e droit, les dispositions de lo
présente Convention telles que modifiées por les textes finols de toutes

onno<es relolives oux institutions visees por les odhêsions ou nolilicotions

susmentionnées.

Section 47

l, Sous réserve des dispositions des po.ogrophes 2 et 3 de lo présente

seclion, lout Ént portie à lo prêsente Convention s'engoge è oppliquer
lodite Convention à chocune des institutions specioliées visées por cet Etot

dons son instrument d'odhésion ou dons une notificotion ultérieures, iusqu'ô
ce qu'une Convention ou onnexe reviée soil derenue opplicoble à cette

institution et que ledit Étot oit occepté lo convention ou I'onnexe oinsi
rêvisée. Dons le cqdre d'une onnexe révisêe, l'occeplotion des Élots

s'effectuero por une notificotion odressée ou Secrêtoire génêrol des Notions

Unies, qui prendro eflet ou iour de so éception por le Secrétoire générol.

2. Cependont, tou Étot portie à lo prêsente Convention qui n'est pos ou

qui o cessé d'être membre d'une institution speciolisée peut odresser une

notilicotion écrile ou Secrêtoire gênérol des Notions Unies et ou directeur

g,ênérol de l'institution intêressée pour l'informer qu'il entend cesser de lui

Àccorder le bénéfice de lo présente Convention ô portir d'une dote

dêterminée qui ne pourro prêcéder de moins de trois mois celle de lo

réception de cetle noti[icotion.
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3. Tout Éto portie à lo présenE Convention peul refuser d'occorder le

benéfice de lodite Convention à une institution speciolisee qui cesse d'être

reliée ô l'Orgonisotion des Notions Unies.

4. Le Secrêtoire gênérol des Notions Unies informero tous les Étots

membres porties à lo prêsente Convention de foute notificotion qui lui sero

lronsmise confurmément oux dispositions de lo presenle section.

Section 48

A lo demonde du tiers des Étots porties à lo présenle Convention, le
Secréloire gênêrol des Notions Unies convoquero une conlêrence en vue de
lo revision de lo Convention.

Section 49

te Secrétoire génêrol tronsmetlro copie cie lo présente Convention ô
chocune des institutions speciolisées et oux gowernements de chocun des
Memhres des Notions Unies.

TEXTES FINATS ET TEXTES REVISES DES ANNEXES
(tels qu'ils onl été opprouvés por les institutions

spéciolisées ou I er ovril 1 974)

ANNEXE I I
ORGANISATION INTERNANONAII DU ]RAVAII

Les clouses stondord s'oppliqueront è l'Orgonisotion intemotionole du
Trovoil sous réserve des dispositions suivonbs :

l. Les membres et membres odjoints employeurs et trovoilleurs du conseil
d'odminisTrotion de l'Orgonisotion internolionole du Trovoil, oinsi que leurs

suppleonts, benéficieront des dispositions de l'orticle V (outres que celles du
porogrophe c de lo section l3), et de lo section 25, porogrophe 1 el 2,1,
de l'orticle Vll, ô cette exception près que toute levée de l'immunitê, en
vedue de lo section 16, d'une telle personne sero prononcée por le conseil.
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2. l-e béné{ice de privilèges, immunitês, exemptions et ovontoges
menlionné à lo section 2l des clouses stondord sero égolemenl occordé è
tout direclreur générol odioint et à toul sous-direcleur générol du Bureou

inlernolionol du Trovoil.

3. i) Les experts (outres que les fonctionnoires visés à l'orlicle Vl),
Iorsqu'ils exerceront des [onctions ouprès des commissions de
l'Orgonisotion ou lorsqu'ils occompliront des missions pour celte dernière,

iouiront des privilèges et des immunitês ci-oprès dons lo mesure où ils leur

seronl nécessoires pour l'exercice effecli{ de leurs fonctions, y compris
duront les voyoges efËrtués ù l'occosion de l'exercice de leurs fonctions

ouprès de ces commissions ou ou cours de ces missions :

o) lmmunité d'orresloiion personnelle ou de soisie de leurs bogoges
personnels;

b) lmmunité de toute poursuile judicioire en ce qui concerne les ocles

occomplis por eu* dons l'exercice de leurs fonctions o{ficielles
(y compris leurs poroles et ecrils) ; les inléressês continueronl à
ténéficier de lodite
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immunité olors même qu'ils n'exerceroient plus de bnctions ouprès
des commissions de l'Orgonisotion ou qu'ils ne seroient plus

chorgês de mission po,rr le compte de cette derniere;

c) lvlêmes hcilitÉs, en ce qui conceme les rêglementotions monêtoires

et de chonç el en ce qui concerne leurs bogoges personnels. que

celles occordées oux bndionnoires des gouvernements étrongers
en mission officielle temporoire ;

dl lnviolobiliré de tous leurs popiers el documenls reloti{s oux troroux
qu'ils efibduenl pour le compte de l'Orgonisotion.

ii) Le principe énoné dons lo dernière phrose de lo section 12 des



clouses stondord sero opplicoble en ce qui concerne les dispositions de

l'olineo d du porogmphe 3 ci-dessus.

iii) Les privileges et immunités sont occordés oux experts dons l'intérêt

de l'Orgonisotion el non en vue de leur ovontoge personnel.

lJOrgonisotion pourro et dorro lever l'immunité occordêe à un expert

dons lrcus les cos où elle estimero que cetle immunité gêneroit l'oction de lo
justice a qu'elle pêul êlre levée sons nuire oux intéràs de l'Orgonisotion.

[Troduction]

Les clouses stondord s'oppliqueront à l'Orgonisotion des Notions Unies
pour l'olimentolion el l'ogriculture (ci-oprès désignée por les mots
"l'Orgonisotion" ) sous rêserve des dispositions suivontes :

l. [e Président du Conseil de l'Orgonisotion bénéficiero des dispositions
de l'orticle V et de lo seclion 25, porogrophes I et 2, et l, de l'orticle Vll, à
cette

2 T"rC" o,rth.ntiqru rç, por le SêcÉtoire g€n&ol le l/ sepembre 1948.

exception prà que ticulê le/ee d'immunites le concernont, en vedu de lo
seclion I 6, sero prononcée por le Conseil de l'Orgonisotion.

2. il Les experts (outres que les fonctionnoires visês ô l'orticle Vl),
lorsqu'ils exerceront des fonctions ouprès des commissions de
l'ùgonisotion ou lonqu'ils occompliront des missions pour cette demière,

iouiront des privilèges des immunilés ci-oprès dons lo mesure où ils leur
seronl nêcessoires pour l'exercice effuctif de leurs fonctions, y compris
duront les voyoges effectues à l'occosion de l'exercice de leuri bnctions
oupres de ces commissions ôu ou cours de ces missions :
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3. Les privilèges, immunitês, exemptions et focilités mentionnés ô lo
section 2l des clouses shndord seront (Tolement occordes à tout directeur
générol odioint de l'Orgonisotion.
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o) lmmunité d'onestotion personnelle ou de soisie de leurs bogoçs
personnels;

b) lmmunité de toute poursuite ludicioire en ce qui concerne les ocles

occomplis por eux dons l'exercice de leurs hndions officielles
(y compris leurs poroles el écrils) ; les intéresses continueront à

bênêficier de iodite immunite olors même qu'ils n'exerceroient plus

de bnction ouprès dec commissions de l'Orgonisotion ou qu'ils ne

seroient plus chorgês de mission pour le compte de celte dernière;

c) L,æ mêmes fucilites, en ce qui concerne les réglementrrtions

monéloires et de chonge et en ce qui concerne leurs bogoges

personnels, que celles qui sont occordées oux fonciionnoires des

gourrernements élrongers en mission officielle temporoire;

d) lnviolobilitê de tous leurs popiers el documents relotils oux trovoux

qu'ils effoctuent pour le compte de l'Orgonisotion.

ii) l-e principe énoncé dons lo dernière phrose de lo secrion l2 des

clouses stondord sero opplicoble en ce qui concerne les dispositions de
l'olinéo d du porogrophe 2, i, ci-dessus.

iii) tes privileges immunités sont occordés qux experts dons l'intérêt de

l'Orgonisotion et non en vue de leur ovontoge personnel.

UOrgonisotion pourro et devro lerer l'immunite occordêe ô un expert

dons tcus les cos où elle estimero que cetle immunile gêneroit l'oclion de lo

iustice et qu'elle peut êhe levêe sons nuire oux intérêts de l'Orgonisotion.



o) lmmunilês contre orreslqtion de leur personnes ou soisie de leurs

bogoges personnels;

b) En ce qui concerne les propos ênoncês orolement ou por,âtrit,
ou les ocles occomplis dons l'exercice de leurs fonctions officielles.
immunilé contre ioute oction en iustice, cetle immuniÉ daront
continuer de s'oppliquer même si l'intéresse ne si{7e plus dons des

comitâs de l'Orgonisotion ou n'est plus chorgê por elle de mission;

c) Seront occordées les mêmes o<onêrotions en ce qui concerne les

reskictions sur le chonge el en ce qui concerne leurs bogoges
personnels que celles dont bénéficient les represenlonts officiels
des gowerneme ,h éhongers en missions lemporoires d'un
coroctère officiel;
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ANNEXE il I
(texle reviÉl

ORGAMSANONS DES NAIIONS UNIES

Pq,R TAUMEMATION ET TAGRICUTruRE

Dons leur opplicotion à l'Orgonisotion des Notions Un.ies pour
l'olimentotion et l'ogriculture (ci-oprès désignées por le terme
"l'orgonisotion "), les clouses 'uniformes" seronl mises en vigueur rcus

rêserve des dispositions suivonles :

L L'orticle V et lo seclion 25, olinêos 1 el 2, l, de l'orticle Vll
s'oppliqueront ou Prêsident du Conseil de l'Orgonisotion et oux
repiéseniontr des Membres ossociés, sous rêserve q.ue toul obondon de

l'immunilé du President, d'opres lo section 16, sero eflecttÉ por le Conseil

de l'Orgonisotion.

2. i) Les experts (outres que les fonctionnoires ouxquels se roPPorle

l'orticle Vl) siègeont dons les comités de l'Orgonisotion, ou chorgês por
celle-ci de missions, bénéficieront des privileges et immunitês suivonts, don:s

lo mesure où ils leur seront nécessoires pour s'ocquitler eflectirement de

leurs {onctions , y compris le temps posse en dêplocement pour le comple

dedits comitês ou missions :



d) lnviolobilie de leurs popiers et documenls relotifs oux trovoux dont
ils s'ocquittent pour le compte de l'Orgonisotion et oux fins de
communicotion ovec l'Orgonisotion,

I ToL outh-,tiqr" ."ç, por le Seréloire gâérol le 2é moi l9é0,

droit d'utiliser des codes et de recevoir des documenls ôu de lo
correspondonce por courriers ou volises diplomotiques.

ii) Relotivement ô d de l'olinéo 2, i, ci-dessus, s'oppliquero le principe

énoncé dons lo dernière phrose de lo section 
'12 

des clouses uniformes.

iii) Les privileges et immunités sont occordés oux experts pour servir
les intéês de l'Orgonisotion et non pour servir les intérêts personnels du

bénéficioire. UOrgonisotion ouro le droit et même le devoir de renoncer à
l'immunitê de n'importe quel expert si, de l'ovis de l'Orgonisotion, cette
immunité empêchoit lo lustice de suivre de son cours et si cetle renonciotion

ne portoit pos prêiudice oux intérêts de l'Orgonisotion.

3. Les privileges, immunités, exemplions et focilités mentionnês ô lo
section 2l des clouses unibrmes seront oussi occordes ou directeur générol

odioint de l'Orgonisotion.

ANNEXT II I
(second rcxrc révisél

Orgonisotion des Nolions Unies pour l'Alimentrrlion et l'Agriculture

Dons leur opplicotion à l'Orgonisotion des Nqtions Unies pour
l'olimentotion et l'ogriculture (ci-oprès dêsignêe por le terme
"l'Orgonisotion"), les clouses "uniformes" seront mises en vigueur sous
réserve des disposilions suivonies :

I . llorticle V et lo section 25, olinéos 1 el 2, l, de l'orticle Vll
s'oppliqueront ou Prôsident du Conseil de l'Orgonisotion eJ qux
représentonls des Membres ossociês, sous réserve que tout obondon de
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I Te*e o,rthentiqu. reçu por le SecrÉrtoire génârul le 28 désn[rs | 965.

o) lmmunité contre orreslotion de leur personne ou soisie de lqrrs
bogoges personnels;

b) En ce qui concerne les propos énonces orolemenl ou por écrils,
ou les octes occomplis dons l'exercice de leurs fonctions officielles.
lmmunilé contre toute oction en iustice. Celte immuniÉ devonl
continuer de s'oppliquer même si l'intéresé ne siege plus dons des
comiÉs de l'Orgonisotion ou n'est plus chorgê por elle
de missions;

c) Seront occordêes les mêmes exonérotions en ce qui concerne les

restrictions sur le chonge et en ce qui concerne leurs bogoges
personnels que celles dont béné{icient les reprêsentnnts officiels
des gouvernemenh éhongers en missions lemporoires d'un
coroctere olficiel;

ii) Relotivement ô d de l'olinéo 2, i, ci-dessus, s'oppliquero le
principe énoncé dons lo dernière phrose de lo section l2 des clouses
uni[ormes.

d) lnviolohilité de leurs popiers et documents relotifs qux trovoux dont
ils s'ocquitbnt pour le compte de l'Orgonisotion et oux fins de
communicotion ovec l'Orgonisotion, droit d'utiliser des codes et &
recevoir des documents ou de lo correspondonce por courriers ou
volises diplomotiques.
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l'immunité du Prerident, d'opres b section 16. sero eflecttÉ por le Conseil

de l'Orgonisotion.

2. i) Les experts (outres que les fonctionnoires ouxquels se ropportê
l'orticle Vl) si{7eont dons les comilés de l'Orgonirction, ou chorçps por
celui-ci de missions, benélicieront des privileges et immunilés sui'ronls, dons
lo mesure où ils leur seront nécessoires pour sfocquitler effectiræment de
leurs fonctions, y compris le temps posse.en déplocement pour le compte

dedits comités ou missions :



iiil Les privileges et lmmunités sont occordês oux experts pour servir

les intérêh de l'Oqgonisotion et non pour servir les inlérêts personnels du

bénéficioire. llOrgonisotion ouro le droit et même le devoir de renoncer ô
l'immunité de n'imporle quel expert si, de l'ovis de l'Orgonisotion.

Cette immunité empêchoit lo lustice de suivre son cours et si cetle

renonciotion ne portoil pos préiudice oux intérêts de l'Orgonisotion.

3. les privileges, immunités, exemptions et focilités menlionnés à lo
section 2l des clouses stondord seront occordês ou Directeur gênérol
odioint oinsi qu'oux sous'direcleurs gênéroux de l'Orgonisotion.

ANNEXE ]II2
ORGANISÆION DE TAV|ATION CIVILE

INTERNATIONALE

llroductionl

Les clouses stondord s'oppliqueronl à l'Orgonisotion de l'oviotion civile

interno-

2 t"rt" outh.ntq.re onglois reçu por le Secrôtoire gen6rol le I I ooût 1948

tionole (ci-oprès désignée sous le no, de " l'Orgonisotion ") sous

réserve des dispositions suivonles :

'l . Le bénélice des privilèges, immunités exemptions et ovontoges
mentionnés à lo section 2l des clouses stondord sero égolement occorder
ou Président du Conseil de l'Orgonisoiion.

2. i) Les experts (outres que les fonctionnoires visês ô l'orticle Vl lorsqu'ils
exerceront des lonctions ouprès des commissions de l'Orgonisotion ou
lorsqu'ils occomp!iront des missions pour cette dernière, iouiront des
privilèges et des immunitês ci-oprès dons lo mesure où ils leur seront
nécessoires pour l'exercice effectl{ de leurs fonctions, y compris duront les

voyoges effortuês à l'occosion de l'exercice de leurs fonctions ouprès de ces

commissions ou ou cours de ces missions :
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o) hnmunitê d'orrestotion personnelle ou de soisie de leurs bogoges

personnels;

b) lmmunité de toute poursuite iudicioire en ce qui concerne les ocl,es

occomplis por eux dons l's<ercice de leurs bnctions olficielles
(y compris leurs poroles et âcrits ) les intÉressfo continræronl ô

bénéficier de lodie immunic olors même qu'ils n'e2<erceroient

plus de bnction ouprès des commissions de l'Orgonisotion ou

qu'ils ne seroient plus chorgÉs de mission pour le compte de celte

dernière;

c) Les mêmes fucilites, en ce qui concerne les r{Tlemenlotions

monétoires d de chonge et en ce qui concerne leurs bogoges

personnels, que celles qui sont occordées oux fonctiohnoires des

gouvernements élrongers en mission officielle tremporoire;

d) lnviolobilité de lous leurs popiers et documents relotiÈ oux lrovoux
qu'ils effuctuent pour le compE de l'Orgonisotion.

ii) Le principe énoncê dons lo dernière phrose de lo section I2 des

clouses stondord sero opplicoble en ce qui concerne les dispositions de
l'olineo d du porogrophe 2, i, ci-dessus.

iii) Les privilèges et immunilês sonl occordés oux experts dons
l'intêrêts de l'Orgonisotion et non en vue de leur ovontoge personnel.
l'orgonisotion pourro el devro lever l'immunitê occordee à un exped dons
ious les cos où elle estimero que cette immunitê gêneroil l'oction de lo

iustice et qu'elle peut êlre ley'ee sons nuire oux inlérêts de l'Orgonisotion.

ANNEXE !V I
ORGANISATION DES NATIONS UNIES POUR TEDUCAIION,

tA SCIENCE ET tA CUtruRE.

les clouses shndord s'oppliqueront ù l'Orgonisotion des Notions Unies

pour l'âJucotion, b æience et lo culrure (ci- opres designee sous le nom

de " l'Orgonisotion ") sous rêserve des dispositions suivonles :
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'l . [e président de lo Conférence et les membres du Conseil
d'od m in istrotion de l'Orgonisotion. leurs suppléonts et conseillers
tÉnéficieront des dispositions de l'orticle V et de lo section 25, porogrophe
2 , l, de l'orticle Vll, à cette exceplion près que toute levê d'immunite les

concernont, en yerlu de lo section 16, sero prononcêe por le Conseil
d'odministrotiqn.

2. Le Directeur gênérol odioint de l'Orgonisotion, ses conioints et enfunt
mineurs iouiront égolement des privilèges, immunilés, exemptions et focilités
occordés oux envoyés diplomotiques conformêment ou droit internotionol et
que l'orticle.Vl, section 21, de lo Convention gorontit ou directeur générol
de choque institution spéciolisée.

3. i) les experts (outres que les fonctionnoires visés à l'orticle Vl),
lorsqu'ils exerceront des fonctions ouprès des commissions de
l'Orgonisotion ou lorsqu'ils occompliront des missions pour cetle dernière,

iouiront des privilèges el des immunités ci-oprès dons lo mesure où ils leur
seront nécessoires pour l'exercice effectif de leurs fonctions, y compris
duront les voyoges e{bctués à l'occosion de l'exercice de leurs fonctions

ouprès de ces commissions ou ou cours de ces misions :

o) lmmuniÉ d'orrestotion personnelle ou de soisie de leurs bogoges
personnels;

b) lmmunité de toule poursuite iudicioire en ce qui concerne les ocles
occomplies por eux dons l'exercice de leurs fonctions o[[icielles

{y compris leurs poroles et ecrits) ; les intéressés continueront ô
[Énê{icier de lodite immunité olors même qu'ils n'exerceroient plus

de lonction ouprès des commissions de l'Orgonisotion ou qu'ils ne

seroient plus chorgés de missions pour le compte de cette dernière;

I T"*t" ouhotiq.. ,"ç., por le Soloire gârôrol le 7 l6vris l9n9

c) les mêmes hcilihâs, en ce qui conceme les r{Slementotions
monélnires et de chonge en ce qui concerne leurs bogoges
personnels, que celles occordées oux fonctionnoires des
gouvememenls êhongers en mission of{icielle temporoire.
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ii) les privileges et immunilés sont occordés oux experts dons l'intérêt

de l'Orgonisotion el non en rue de leu. ovontoge personnel. llOrgonisotion
pourro et devro levee l'immunité occordée à un expert dons tous les cos où

elle estimero que celte immunité gêneroit l'oction de lo iustice et qu'elle peut

être levee sons nuire oux intérêts de l'Orgonisotion.

ANNEXE V t
FONDS MONETAIRE INTERNATIONAT

[Troduction]

Lo Convention (y compris lo présente onnexe ) s'oppliquero ou londs
monéloire internotionol (ci-oprès dêsigné sous le nom de le "[onds") sous

réserve des dispositions suivontes :

l. Lo section 32 des clouses stondord ne s'oppliquero qu'oux
conteslqlions portont sur l'interprétolion ou sur l'opplicotion des dispositions
relotives oux privilèges el immunites dont le fonds iouit uniquement en vertu
de lo présentç Convention et qui ne font pos portie de ceux qu'il peut
revendiquer en vertu de son octe constifutiI ou de toute outre disposition.

les dispositions de lo Convention (y compris celles de lo prêsente
onnexe) ne portent pos modificotion ou omendement ni n'exigent lo
modi[icotion ou l'omendement de l'ocle constitutiI du Fonds. et n'oflectent ni
ne limitent oucun des droits, immunilés, privileges ou exemptions occordés
ou Fonds ou à l'un de ses merb.es, gouverneurs, odministroteurs,
suppleonts, {onclionnoires, dirigeonts ou employés por l'octe constitutif du
Fonds ou por un slolut, une loi ou un règlement de l'un quelconque des
membres du Fonds ou d'une division politique dudit membre ou por toute
outre disposition.

I Tele outlrentique onglois reçu por le SecrÉtoire géærul le 9 moi 1949
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[o Convention (y compris lo présenle onnexe) s'oppliquero à lo Bonque

internotionole pour lo reconstruction et le développemenl (ci-oprès désignee

sous le nom de "lo Bonque") sous réserve des dispositions suivcntes :

ANNEXE VI2
BANQUE INTÉRNÂilONAU POt R lÂ RECONSIRUCflON

ET tE DEVETOPPEMEM

lTroducrionl

l. Le texte suivont remplocero celui de lo section 4 :

'Lo Bonque ne peut être poursuivie que devonl un tribunol oyont

iuridiction sur les brritoires d'un Ëtot membre où lo Bonque possàJe une

succursole, où elle o nommée un ogent en vue d'occepter des sommotions

ou ovis de sommolion, ou bien où elle o émis ou goronli des voleurs
mobilières. Aucune poursuile ne sero être intenlée por des Éur membres

ou por des personnes reprêsentonl ces dits Élots membres ou tenont d'eux
des droits de reclomotion. les biens et les ovoirs de lo Bonque, où qu'ils se

lrouvent et quels qu'en soient les dêtenteurs, ne pourront foire l'obiet
d'oucune soisie, opposition ou exêcution, quelle qu'elle soit, tont qu'un

iugement définiti{ n'ouro pos élé rendu contre lo Bonque ."

2. Lo section 32 des clouses stondord ne s'oppliquero qu'oux
contestotions porlunl sur l'interprélotion ou sur l'opplicotion des disposilions
relotives oux privil{7es el immunités dont lo Bonque iouit uniquemenl en
vedu de lo présente Convention et qui ne font pos portie de ceux qu'elle
peut revendiquer en vertu de son octe constitutiI ou de toute oulre
disposition.

3. Les dispositions de lo Convention (y compris celles de lo présente

onnexe) ne portent pos modificotion ou omendemenl ni n'exigenl lo
modi{icotion ou omendement de l'octe constitutif de lo Bonque a n'offedent
ni ne limitent oucun des droits, immunitês, privilèges ou exemptions
occordés ô lo Bonque ou à l'un de ses membresr gouverneurs,
odminislroteurs, suppleonts, fonctionnoires dirigeonts ou employês por
l'octe constitutil de lo Bonque ou por un slotut, une bi ou
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2 Teie or,ihontique onglois reçu por le Seoétuire gérrrol le 29 à,ril 1919.

un Ràglement de l'un quelconque des membres de lo Bongue ou d'une
division politique dudit membre, ou por toute oulre diçosition.

ANNEXE VI I
ORGAN§ANON MONDIATT DE IÂ SANTE

les clouses stondord s'oppliqueront à l'Orgonisotion mondiole de lo
sontê (ci-oprès désignee sous le nom de "l'Orgonirction ") sous réserve des

disposilions suivontes :

1. Les personnes désignees pou. foire portie du Conseil d'odminiskotion
de l'Orgonisotion, leurs supplêonts et conseillers bénéficieront des
dispositions de l'orticle V et de lo section 25, porogrophes I et 2. l, et
l'orticle Vll, ô cette exception près que toute levée d'immunité les
concernont, en vertu de lo section 16, sero prononcée por le Conseil.

2.i) Les experts (outres que les fonctionnoires visés à l'orticle Vl),
lorsqu'ils exerceront des [onctions ouprès des commissions de
l'Orgonisotion ou lorsqu'ils occompliront des missions pour cetle dernière,

iouiront des privilèges et immunités ci-oprès dons lo mesure où ils leur
seront nécessoires pour l'exercice effectif de leurs fonctions, y compris
duront les voyoges effeciués à l'occosion de l'exercice de leurs fonctions
ouprès de ces commissions ou ou cours de ces missions :

o) lmmunité d'o:'restotion personnelle ou de soisie de leurs bogoges
personnels;

b) lmmunite de toute poursuite ludicioire en ce qui concerne les octes
occomplis por eux dons l'exercice de leurs fonctions olficielles
(y compris leurs poroles d écrits); les intéressês continueront ù

bénéficier de lodile immunihâ, olors même qu'ils n'o<erceroient plus
de fonction ouprès de commissions de l'Oqgonisotion ou qu'ils ne
seroient plus chorges de mission pour le compE de cette dernière ;

c) Les mêmes fucilités en ce qui concerne les réglementotions
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monétoires et de chonge et en ce qui concerne leurs bogoges
personnels que celles occordees oux lonctionnoires des

gouvernements êhongers en mission officielle temporoire ;

d) lnviolobilité de tous popiers et documents ;

I Tote outhotqrle r"cu por le Sê<reoire génêrol le 2 ooût 1948

e) Droit de tronsmettre des messoges chilfrês et de recevoir des

documents ou de lo correspondonce por courrier ou por volise
diplomotique pour leurs communicotions ovec l'Orgonisotion
mondiole de lo sonte.

ii) Les privilèges et immunités sont occordés oux experts dons l'intérêt
de l'Orgonisotion el non en vue de leur ovontoge personnel. [Orgonisotion
pourro et devro lever l'immunité occordées ô un expert dons les cos où elle
estimero que cetle immunité gêneroit l'oction de lo iustice et qu'elle peut être
levée sons nuire oux inkérêts de l'Orgonisotion.

ANNEXE UI 2
( Texte révisé I

ORGANISATION MONDIATE DE IA SANTE

Les clouses stondord s'oppliqueront à l'Orgonisotion mondiole de lo
sonté (ci-oprès dêsignêe sous le nom de " l'Orgonisotion ") sous rêserve des
modificotions suivontes :

'l . tes personnes désignées pour foire portie du Conseil exécutif de
l'Orgonisotion, leurs suppléonts et conseillers bênéficieront des dispositions
de l'orticle ÿ et de lo section 25 porogrophes I et 2l de l'orticle Vll è cette
exception près que loub levée d'immunitê les concernont, en vertu de lo
section lé, sero prononcée por le Conseil exécuti{.

2. les experts (outres que les fonctionnoires visés à l'orticle Vl,),
lorsqu'ils exerceront des {onctions ouprès des commissions de
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l'Orgonisotion ou lorsqu'ils occompliront des missions pour c€tte demière,

iouiront des privilèges el des immunitês ci-oprès dons lo mesure où ces

privileges et immunités leur seronl nêcessoires pour l'exercice efhctif de
leurs fonclions, y compris duront les voyoges effectués à l'oecosion de
i'exercice de leurs bnctions ouprès de ces commissions ou ou cours de ces

missions;

o) lmmunité d'orrestolion ou de soisie de leurs bogoges perrcnnels ;

b) lmmunité de toute poursuile ludicioire en ce qui concerne les octes

occomplis por eux dons i'otercice de leurs bnctions olficielles (y

compris leurs poroles et ecrits) ; les inléressâs continueront à
bênéficier de lodite immuniË olors

Texte ornhenlique reçu por le SærÉtoire générol le ler iuin 1950

même qu'ils n'exerceront plus de fonctions ouprès des

commissions de l'Orgonisotion ou qu'ils ne seroient plus chorgés
de mission pour le compe de cette dernière;

c) Les mêmes focilites, en ce qui concerne les reskictions monétoires
et de chonge et en ce qui concerne leurs bogoges personnels, que
celles occordr6es oux foncfionnoires de gouvernemenls étrongers
en mission o[ficielle temporoire;

d) lnviolobilite de bus popiers et documents;

e) Droit de fuire usoge de codes et de recevoir des documents el de
lo correspondonce por courrier ou por volises scellées, pour leurs
communicotions ovec l'Orgonisotion mondiole de lo sonté.

ii) Le bénélice des privileges et immunités mentionnés oux olinéos b et
e ci-dessus est occordé, dons l'exercice de leurs fonctions. oux personnes
fuisont portie des groupes consultotifs d'o<perts de l'Orgonisotion.

iii) Les privileges et immunités sont occorclés oux e(perts dons l'intérêt
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de l'Orgonisotion et non en vue de leur ovontoge personnel. lOrgonisotion
pourro et devro lever l'immunité occordée à un expert dons tous les cos où
elle estimero que celle immunitê gêneroit l'oction de lo iustice et qu'elle peul
être levée sons nuire oux intérêts de l'Orgonisotion.

3. Les dispositions de l'orticle V et de lo seclion 25, porogrophes I et 2,
l, de l'orticle Vll s'étendent oux représentonts des membres ossociés qui
porticipent oux trovoux de l'Orgonisotion conlormémenl oux orticles I et

47 de lo Constitution.

ANNEXE UI I
(Deuxième texte révisé)

ORGANISATION MONDIATE DE tA SANTE

Les clouses stondord s'oppliqueront à l'Orgonisotion mondiole de lo
sontê (ci-oprès désignée sous le nom de "l'Orgonisotion") sous réserve des

modificotions suivontes :

L Les personnes désignées pour [oire portie du Conseil exécuti{ de
l'Orgonisotion, leurs supplâ:nts et conseillers Enéficieront des

I Texle outhentique reçu por le S6..âoire gâ1êrol le 1er lr,rillet 1957.

dispositions de l'orticle V et de lo section 25, porogrophes 
'l 

et 2, l, de
l'orticle Vll, à cette exceplion près que toute levée d'immunité les

concernont, en vertu de lo section 16, sero prononcée por le Conseil
exécurti[.

2. i) l-es experts ioutres que les lonctionnoires visés ô l'o*icle Vl),
lorsqu'ils exerceronl des fonctions ouprès des commissions de
l'ùgonisotion ou lorsqu'ils occompliront des missions pour celte dernière,

iouiront des privilèges et des immunités ci-oprès dons lo mesure où ces
privilÈges et immunités leur seront nécessoires pour l'exercice elfectil Je
leurs fonctions y compris duronl les voyoges eifectués ô l'occosion de
l'exercice de leurs fonctions ouprès de ces commissions ou ou cours de ces
missions:
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o) lmmunité d'orreslotion ou de soisie de leurs bogoges personnels;

b) lmmuniÉ de trcute poursuile ludicioire en ce qui concerne les octes

occomplis por eux dons l'exercice de leurs fonctions ollicielles
(y compris leurs poroles el écrits) ; les intéressês continueront à
bênêficier de lodite immunité olors même qu'ils n'exerceront plus
de fonclions oupiès des commissions dè l'Orgonisi:tiôn ou qu'ils
ne seroienl plus chorgês de mission pour le compte de

cette dernière;

c1 Les mêmes focilités, en ce qui concerne les restriclions monétoires
et de chonge et en ce qui concerne leurs bogoges personnels, qre
celles occordées oux fonctionnoires de gowernements étrongers en
mission officielle temporoire ;

d) lnviolobilita de lous popiers et documents ;

e) Droit de foire usc,ge de codes et de recevoir des documents et de
lo correspondonce por courrier ou por volises scellees, pour leurs
communicotion: rvec l'Orgonisotion mondlole de lo sonté.

ii) Le bênêfice des privil{;es et immunités mentionnês oux olinéos b
et e ci-dessus esl occordé, dons l'exercice de leurs fonctions, oux personnes
[oisont portie des groupes consultotik d'experts de l'Orgonisotion.

iii) les privilèges et immunilés sont occordés oux experts dons l'intêrêt
de l'Orgonisotion et non en vue de leur ovontoge personnel. UOrgonisotion
pourro et dwro lever l'immunité occordée à un expert dons trcus les cos où
elle estimero que cette immunite gêneroit l'oction de lo iustice et qu'elle peut
êhe levée sons nuire orrx inlérêts de l'Orgonisotion.

J. tes dispositions de l'orticle V et de lo section 25 porogrophes I et 2,
l, de l'orticle Vll s'étendent oux représentonts des membres ossociés qui
pcriicipeni oux irovoux de l'orgonisotion, conbrmément oux orticles I et
47 cle !c Corrstitution.



tr. Le bénéfice des privilèges, immunités, exempiions et focilités
mentionnés à lo scction 2l des clouses stondord ed (Solement occordê à
tout directeur ÊÉnérol odloint de l'Orgonisotion.

ANNEXE V[ I
(troiciêtrne texte réviÉl

ORGANISAIPN 
'IÂONUATT 

DE IA SANTE

Les clouses stondord s'oppliqueront à l'Orgonisotion mondiole de lo
sonté (ci-oprès désignee rcus le nom de " l'Orgonisotion"l sous réserves

des dispositions suivontes :

l. Les personnes dêsignees pour foire portie du Conseil exêcutif de

l'Orgonisotion, leurs srppléonts et conseillers benéficieront des dispositions

de l'orticle V et de lo section 25, porogrophes 1 et 2, l, de l'orticle Vll, à
cetle o<ception près que toute levée d'immunitê les concernont, en vertu de
lo section 

'16, sero prononcée por le Conseil.

2. i) les experts (outres que les fonctionoires visês à l'orlicle Vl),
lorsqu'ils exerceronl des ionclions ouprès des commissions de
l'Orgonisotion ou'lorsqu'ils occompliront des missions pour celte dernière,

iouiront des privileges et des immunités ci-oprès dons lo mesure où ces

privilèges et immunilés leur seront nécessoires pour l'exercice e{fectif de

leurs fonctions, y compris duronl les voyoges e{fectués ô l'occosion de
l'exercice de leurs bnctions ouprès de ces commissions ou ou cours de ces

missions :

o) lmmunite d'orreslolion ou de soisie de leurs bogoges personnels ;

b) lmmunité de toute poursuile iudicioire en ce qui concerne les octes

occomplis por eux dons l'exercice de leurs bnctions o[[icielles
(y compris leurs poroles et krih );

I T"r. o,rh".rtiq,. ,"9l por h SGfllirr (ÉÉrql le 25 iuillet 1958.

les intéressêÉ continwronl à bênêlicier de lodic immunite olors
même qu'ils n'o<erceroienl plus de bnctions oupnàs des
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commissions de l'Orgonisotion ou qu'ils ne seroient plus chorgês

de mission pour le compte de cette dernière ;

c) Les mêmes focilités, en ce qui concerne les restrrctions monétoires

et de chonge et en ce qui concerne leurs bogoges personnels, que

celles occordêes oux fonclionnoires des gowernements étrongers

en mission officielle temporoire ;

d) lnviolobilité de tous popiers et documents ;

e) Droit de foire usoge de codes et de recevoir des documents et de lo
correspondonce por courrier ou por volises scellees, pour leurs

communicotions ovec l'Orgonisotion.

ii) Le bénéfice des privil{3es et immunites mentionnés oux olineos b et

e ci-dessus est occordé, dons l'exercice de leurs fonctions, oux personnes
traircnt portie de groupes consultcti{s d'experts de l'Orgonisotion.

iii) les privileges et immunités sont occordês oux experts dons l'intérèt
de l'Orgonisotion èl non en vue de leur ovontrge personnel. llOrgonisotion
pourro el derro lerer l'immunité occordée ô un expert dons tous les cos où
elle estimero que cette immunité gêneroit l'oction de lo lustice et qu'elle peut
être levée sons nuire oux interêts de l'Orgonisotion.

3. les disposi]ions de l'orticle V et de lo section 25, porogrophes I et 2,
l, de l'orticle Vll s'étendent oux représentonts des Membres ossociês qui
porticipent oux lrovoux de l'Orgonisotion, conformémenl oux orticles 8 et
47 de lo Constitution.

4. Le béné[ice des privilèges, immunitês, exemptions et {ocilités
mentionnés è lo section 2l des clouses stondord est Égolement occordé à
lout direcleur çnérol odioint, sous-directeur générol et directeur regionol
de l'Orgonisotion.
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les clouses sl,ondord seront oppliquees sons modifrcolion, ô ceci pres
que l'Union inlernotionole des Élécommunicotions ne demon&ro pos pour
elle- même le bÉnêfice du hoitement privilegié prevu dons lo secrion I I de
l'orticle lV pour les 'hcilités de communicotions".

ANNEXEt'
ORGAMSANON INTERNATONA1T POUR tES RÉII,,GIES

Les chuses sbndord s'oppliqueront sons modificotion.

AJIINEXE XI3
ORGANEANON METEOROTOGIOIJE MONDIAII

ANNEXE VIII'
UNIO{ POSTATI UNIVERSEUT

Les clouses slondord s'oppliqueront sons modi{icotion.

- T.odr qdh.nfiq!,. rEU por le Soo6toire génâol le I I iuillot 19,19

ANNEXE lX', .
UNION INTERNATIONAU DES TEITCOMMUNICANONS

Ilroductionl
les clouses stondord s'oppliqueront sons modilicotion.

ANNEXE X[ 
1

ORGANEANON I.TIER@WERNEME MAII CONSU TTATIVE
DE 1A NAVIGATION MARMME

l [e SæÉtrcire genérol de l'Orgonisotion et le Secrâoire du Comité de
lo sécurité moritime iouiront des privilègos, immunitâs, exemptions et
fucilites mentionnés ô lo section 2l de l'orticle Vl des clouses stondord souc
cc]ia rÉsêrvê que les dispositions du présent porogrophe n'obligeront pos
l'Etot membre sur le territoire duquel sa trowe le Sifue de l'orgonisotion à
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oppliquer à ses notionoux lo section 2l de l'orticle Vl des clouses condord.

I T"rt" o,rth*,tq,lc r"çu por le SærÉtoire générd le 16 trnvier I 951.

2- TêxtE odhonfiqrre regr por b SecrÉ,toire gân6rol le 4 owil '1949 Gtts Orgoniotior o &ô

dis6od€ por Érêlution n' 108, odop'têe por le Coseil $n6rol de l'Ogonisotlrr intemotbmle Po'n lo

éfugiê! m dot€ du 'l 5 l.lwior I 952.

3' T*t" -tfi"ntil , ongloir regr por le Secr{oire ghârol le 29 d6oenrbre l95l
4- Tot" ouh"aiq,,. otrghir regr por le Socrltoirc aétr6rol lc I 2 tivrie I 959.

2. o) Les experls (oulres que les fonctionnoires visés à l'orticle Vl),

lorsqu'ils exe;ceront des fonctions ouPrès des commissions de
l'Orgonisotion ou lorsqu'ils occompliront des missions Pour celle demière,

iouiànt des privileges et des immunités ci-opres dons lo mesure où ils leur

ieront nécessoires pour l'exercice effectif de leurs fonclions y -compris
duront les voyoges effectuês à l'occosion de l'exercice de leurs bnctions

oupres de ces commission§ ou ou cour de ces missions :

i) lmmunitê d'orrestotion personnelle ou de soisie de bogoges

Pêrsonnels;

ii) lmmunitê de toule poursuile judicioire en ce qui conceme les ocles

ocomplis por eu* dons l'exercice de leurs fonctions oflicielles (y compris

leurs poroles et ecrits); les intêressés continueront à bénêflci, de lodite
immunilÉ olors même qu'ils n'exerceroient plus de Ionctions ouprès des

commissions de l'orgonisolion ou qu'ils ne seroient plus rhorgés de mission

pour le compte de cette dernière ;

iii) les mêmes locilitês en ce qui concerne les rêglemenlotions
monétqires et de chonge et en ce qui concerne leurs bogoges personnels

que celles qui sont occordés oux fonctionnoires dss gouvornemenls
âronçrs en mission officielle temporoire;

iv) lnviolobilité de tous leurs popiers et documents relotifs oux ho\oux
qu'ils ef{ectuent pour l'O4gonisotion;

v) Droit d'utili-.er des codes chiffrés oinsi 1s6 do 1."'1çr'oi !aç
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documents el de lo correspondonce por des co,rrriers ou des volises scellees

pour leurs communicotions ovec l'Orgonisotion inlergouvernementole
consulhtive de lo novigotion moritime.

[e principe énoncé dons lo dernière phrose de lo section l2 des clouses

stundord sero opplicobles oux di+ositions prêvues ci-dessus oux poinh iv
et v.

b) Les privilèges et immunilés sonl qccordés oux experts dons l'intêét de
l'Orgonisolion et non en vue de leur ovontoge personnel. [Oçonisotion
pourro et devro lerer l'immunité occordee à un expert dons tous les cos où
elle estimero que cetle immunité gêneroit l'oction de lo iustice et qu'elle peut
être lerée sons nuire oux incrêts de l'Orgonisotion.

ANNEXE ru I
fiexte réüse]

ORGANISAfl ON INTER@WERNEMENTAII CONSUTIATIVE
DE tA NAVIGATION MAR]TIME

l [e Secréioire générol de l'Orgon isotion et le Secrêtoire gênêrol
odioint et le Secréhire du Comité de lo sécurité moritime iouironf des
privileges, imm,lnites, exemptions et fuciliÉs mentionnês à lo section 2l de
l'orticle Vl des clouses stondord sous celte réserve que les dispositions du
prêsent porogrophe n'obligeront pos l'Étot membre sur le territoire duquel
se houve le Siege de l'orgonisotion ô oppliquer à ses notionoux lo seclion
2l de l'orlicle Vl des clouses stondord.

2. o) les experts (outres que les fonctionnoires visés à l'orticle Vl],
lorsqu'ils exerceront des [onctions ouprès des commissions de
l'Orgonisotion ou lorsqu'ils occompliront des missions pour cette dernière,

iouiront des priviLÈges et des immunités ci-oprès dons lo mesure où ils leur
seront nécessoires pour l'exercice ef{ectiI de leurs fonctions y compris
duront les voyroçs efbctues ô l'occosion de l'exercice de leurs fonaions
ouprès de ces commissions ou ou cour de ces missions :

i) lmmunité d'orrestotion personnelle ou de soisie
personnels ;
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I T",0" outh*tiq,* ,.ç, por h SecrÉioi.s gsnsol Ie I iuill., 1968,

v) Droit d'utiliser des codes chiffrés oinsi que de recevoir des
documents et de lo correspondonce por des courriers ou des volises scelléec

pour leurs communicotions ovec l'Orgonisotion intergouvernementole
consultotive de lo novigotion moritime.

[e principe énoncé dons h dernière phrose de lo section l2 des clouses
stundord sero opplicoble oux dispositions prwues ci-dessus oux poinls iv et
v.)

b) les privileges et immunitês sont occordés oux e,\perts dons l'intÉét de
l'Orgonisotion et non en vue de leur ovontoge personnel. [Orgonisotion
pourro et dwro lever l'immunité occordée à un exped dons tcus les cos où
elle estimero que cetle immunile gêneroit l'oction de lo iustico et qu'elle peut
être levée sons nuire oux inlérêh de l'Orgonisotion.
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ii) lmmunité de loule poursuile iudicioire en ce gui corrceme les (rcîo§

occomplis por eux dons l'o<ercice de leun bnclions offici, iles (y compris

leurs poroles et écrits); les intrêressés continueront ô bênéficier de lodite
immunité olors même qu'ils n'exerceroient plus de loncti rns ouprà des

commissions de l'Orgonisotion ou qu'ils ne seroient plus chorges de mission

pour le compte de cetb dernière ;

iii) Les mêmes focilités en ce qui concerne les r( glementolions
monéirires et de chonge et en ce qui concerne leurs bog<rges personnels

que celles qui sont occordées oux lonclionnoires des lJouvernemenls
êtrongers en mission oflicielle bmporoire ;

iv) lnviolobilité de toutes pièces et documents relot,fs oux trovoux
qu'ils e{Èctuent pour l'Orgonisotion;



ANNEXE XIII -
SOOÉTÉ TINANCIERE INIERNATONATE

lTroduction]

[o Convention (y compris lo prêsente onnexe) s'oppliquero ô lo sociéle
finoncière inlernotionole (ci-oprès désignêe sous le nom de "lo Sociétâ')
sous réserve des dispositions suivontes :

I. Le texie suivont remplocero celui de lo seclion 4 :

"Lo Société ne peut être poursuivie que devont un tribunol oyont

iuridiction sur les territoires d'un Etrt membre où lo Société possede une

succursole, où elle o nommêe un ogent en vue d'occçter des sommolions
ou ovis de sommolion, ou bien où elle o émis ou goronli des voleurs
mobilières. Aucune poursuite ne pourro être.intentee por des Étoh membres

ou por des personnes représenlont lesdits Etots membres ou lenont d'eux
des droits de réclomotion. Les biens el les ovoirs de lo Sociétê, où qu'ils se

lrouvent et quels qu'en soient les détenleurs, ne pourront foire l'obiet
d'oucune soisie, opposition ou exécution, quelle qu'elle soil, lont qu'un

luçment définitif n'ouro pos élé rendu contre lo Société."

2. Uolinêo b de lo section 7 des clouses stondord s'oppliquero ô lo
Société, sous

- Terde outhenique onglois reçu por le Secrétoire générol l€ 22 ovril I 959.

réserve des dispositions de lo section 5 de l'orticle lll des stotuts de lo
Sociéte.

3. lo Société ô lo fuculté de renoncer ô l'un quelconque des privi[àges et
immunilés confÉrês en vertu de l'orticle Vl de ses sùrtuh, dons lo mesure el
dons les conditions qu'elle débrmine.

4. Lo section 32 des clouses stondord ne s'oppliquero qu'oux
contesiotions portont sur l'interprétolion ou sur l'opplicotion des dipositions
relolives oux privileges el immunités dont lo Sociéte louit en vertu de lo
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Drésenle Convention et qui ne font pos portie de ceux qu'elle peut

L"rndique, en verlu de ses storuh ou de toute outre disposition

5. Les dispositions de lo Convention , y compris celles de lo pésente

onn"À n, portent pos modi{icotion ou omendement ni n'exigenl lo

modificotion à, l'omendement des stotut§ de lo SociétÉ, et n'ofËctenl ni ne

limitenl oucun des droih, immunilés, privil{3es ou excePlions occor&s à lo

Sociêrê ou à l'un de ses membres, gouverneurs, odm inislroteurs,

suppléonts, bnctionnoires ou employés po, les. rtotuts de lo Sociétré ou por

ui rr,rrut, ,ne loi ou un règlement de l'un qrelconque des membres de lo

Sociêlê ou d'une di"ision politique dudit membre, ou por toule oulre

disposition.

ANNEXE XV I
A§SOCATTCN IMERNATIONATE DE DÈVETOPPEMEM

lTroductionl
Lo Convenlion (y compris lo présente onnexe ) s'opp.liquero.o

l'Associotion internotionoie de dâveloppement (ci-oprès dénommêe

"l'Associotion") sous réserve des dispositions suivonlcr :

I Tere oühentiq,.,a orgloir rçu por lc Sccrétoiro gsnérol l. 15 lÉ,vriôr 1962'

I . Le lexle suivonl remplocero celui de lo section 4 :

"llAssociotion n" p"rl êtra poursuivie que devonl un tribunol oyont

iuridiction sur les terriËires d'un Éta membreoù l'Àsociotion possàJe une

,r".rr*le, où elle o nommée un ogenl en vue d'occepler des eommotions

ou ovis de sommotion, o, bi"n oi) elle o émis ou goronli des 
'oleurs

mobilieres. Aucune poursuite ne pourro être intentee poi d"t Émr membres

ou por des p"r*nà representont ces dits Étots membres ou tenont d'eux

des'droits de rcclomotion. Les biens el les ovoirs de l'Associotion. où qu'ils

se trouvent et quels qu'en soient les détenteurs, ne pourronl fuire l'oblet

d'oucune soisie, opposition ou exéculion, quelle qu'elle soit, lonl qu'un

jugement dé{initiI n'ouro pos élé rendu contre l'Associotion."

2. Lo section 32 des clouses stondord ne s'oppliquero qu'oux
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contestotions portont sur l'interprétotion ou sur l'opplicotion des diryositions
relotives oux privilèges et immunitês dont l'Associotion iouit en vertu de lo
prêsente Convention et qui ne font pos portie de ceux qu'elle peut
revendiquer en vertu de son ocle constitutif ou de toute outre disposition.

3. Les dispositions de lo Convention (y compris celles de lo présente

onnexe) ne porlent pos modificotion ou omendement ni n'exigent lo

modificotion ou omendement de l'octe conslitutif de l'Associotion et
n'oflectenl ni ne limitent oucun des droits, immunités, privilèges ou
exemptions occordés ô l'Associotion ou ô l'un de ses ,erbres,
gouverneurs, od min istroteurs, suppléonts, fonctionnoires dirigeonts ou
emplonês por l'ocl,s constitutif de l'Associotion ou por un slotut, une loi ou
un règlement de l'un quelconque des membres de l'Associotion ou d'une
division politique dudit membre, ou por toute outre disposition.

46



I ? 3 aardrra.tlrg.trqeÀar
r. fr5. o 120r rl

coroÉù rÉNrN



I 2 3 iar&ag1lsr:ü-$raOÂ!



OITYENTION

IjE§C[r*ffiGE .,.:.:'. .r....t:.l

§.i d:&Aêi ,&ff, -q. ,,t,ÿ"ô



x5 " 245

CONVEITTION BEtAflVE A
L'ESCLAVAGE

Srgnéeô &nève, le2SSepcmbre 192é



Textes officiels en onglois el en Fronçois. Cette convenlion o êté

enregishée por le Secrétoriot conbrmêmenl à son orticle 12. le 9 mors

1927, iour de son enhée en vigueur.

I-'ALBANIE, L'ALLEMAGNE. L'AUTRICHE. lo BELGIQUE L'EMPIRE

BRITANNIQUE, Le CANADA, le COMMONWEALTHE D'AUSTRALIE.

L'UNION SUD-AFRICAINE, LE DOMINION DE LA NOUVELLE ZELANDE

et L'lNDE, lo BULGARIE, LA CHINE, l-A COIOMBIE, CUBA,
DANEMARK, L'ESPAGNE, L'ESTONIE, t'ETHIOPIE, lo FINLANDE,

FRANCE, Io GRECE, L'[ALIE, [o IETIONIE, Ie I.IBÉRA, Io LITHUANIE,

NORVEGE. le PANAMA, les PAYS-BAS, lo PERSE, lo POLOGNE,

PORTUGAI", lo ROUMANIE. le ROYAUME DES SERBES, CROATES ET

SLOVÈNES, IO SUÈOT, IO TCHÊCOSLOVAGUIE CI L'URUGUAY

Considêront que les signotoires de I'Acte générol de lo ConBrence

de Bruxelles de 1889-90 se sont declorés égolement onimés de lo Ërme
inlention de melhe ffn ou hofrc des escloves en Afriques;

Considéront que les signoloires de lo Convention2 de soint-Germoin-

en-loye de 1919, oyont pour obiet lo révision de I'Acte générol de
Berlin de 1885, et de I'Acte générol de lo Declorotion de Bruxelles de

I890, ont offirmé leur intention de rêoliser lo suppression complète de
I'esclovoge, sous loules ses brmes, et de lo troite des esclores por lêrre

et por rner;

Prenont en considérotion le ropport de lo Commission lemporoire de
l'escloroge, nommée por Ie Conæil de lo Société des Notions le l2 iuin
1924;

Dêsireux de complêter et de dêvelopper I'oeuvre réolisée grôce à
I'Acc de Bruxelles el de houver le moyen de donner effut protique, dons
le monde enlier oux inlenlions exprimées en ce qui concerne lo troite des

escloves el I'esclovoge, por les signoloires de lo Convention de Soint-

Germoin en Loye, et reconnoissonl qu'il est nêcessoire de conclure ô cet

Le

lo

lo

le
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efbt des orrongements plus &rrcillés que ceux qui figurent dons cette

convention;

I Dépôl der rotilicotion! : Bulgorie, 9 mors 1927; Donemork; l7 moi 1927 Empiro

britonniçe, l8 iuin 192[ Union Sud'Ahicoine, 18 iuin l92l Aurtrolie, l8 luin 1927, lnde , | 8
)uin 1927, Nowelle-Zâlonds 18 )uin lT27; Lettonie,9 Juillet 1927; tunid.o, l9 oo01 1927;

Norvege, l0 soplrambre 1927; Erpogne, 12 sepbmbre 1927; Finlqndo, 29 sepbmbre 1927;

Porhrgol, 4 odohe l92Z S!Èdo I 7 &combrs I 927.

MlÉciors : tlo4ri t6 qwil t927, ow< h rlccnt.uit! t :

'Le Gowemement royol hongrois ânet, è l'6gord du porogruphe 2 de l'olinlb 2 de l'ortide 5

l'opinion que I'opplicotion dec mesuos coorciliws Por la! oubrilÉa conhe les pertonner qui,:onr
fih€ l€gol, rêfu,ênl dê remplir ler.s engogsn€nb (devoir der :ervitoun domertiques, des ouwier:

ogricoles. des moirsonneursl pri. lihcmênt en vêrtu du droit civil, h€ Peut ôhe @n5idé.É,ô commê

mesurê omenont unê situolion onologue d l'*cloroge, prohiba por h PÉsênb corwênlion; w quô,

dons cer cor il ne s'ogit que de sowegorder le tsrme h{o po lo loi pour le cong6 ô donner o.r

pohon, ou de foire ochever complèbment un hovoil de brève durée occ€PÉ librotnent Por

Hoil, 3 sepiemke 1 927, Soudon, 1 5 septembre I 921 Nicomguo, 5 octohe 192l
Vol Vlll, poge ?5; vol XXV, poge I 60; et vol )C0(V, pog€ 298, d€ ce r€orêil,

Estimont en ouhe, qu'il est nécessoire d'empêcher que le fovoil forcé

n'omène des conditions onologues à celles de I'esclovoge,

tE PRESIDENT DU CONSEII. SUPREME D'AIBANIE.

[e Dr D. Dino, envoÉ exkoordinoire êt ministre plênipolentioire près

So Moieslé le Roi d'lmlie.

LE PRESIDENT DU REICH A[[ElrlAND :

Le Dr Corl von SCHUBERI secrêtoire d'Etot du Ministère des Affoires

ékongères.
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Ont décidé de conclure une convention ei ont désigné comme

plénipotentioires à cet effet :



tE PRESIDEM DE IA REPUBLIQUE TEDERALE D'AIIIR.ICHE :

SA MAJE§TE tE ROI DE BEI.GES :

M. [. De Brouckère, mernbre du sénot, premier délêgué de lo
Belgique à lo septième Session ordinoire de I'Assemblée de lo Sociétê

des Nolions.

SA MÀ'ESTE TE ROI DU ROYAUME-UNI DE GRANDE.BRETAGNE ET

D'IRIÂNDE ET DES DOMINIONS BRITANNIQUES AU DEIA DES MERS,

EMPEREUR DES INDES :

Le très honoroble vicomte Cecil of CHELWOOD, K.C. choncelier du

Duché de Loncoshe.

POUR tE DOMINION DU CANADA:

Le très honoroble sir George E. Foster, G.C.M.G., P.C., t.L.D.,
Énoteur. membre du Conseil privé pour le Conodo.

POUR I.E COMMONWEAI.TH D'AUSTRAI.IE :

L'honoroble J. G. IÂIHAM, C.M.G., K.C., M.P procureur générol du

Commonweolth

POUR. ['UNION SU}AFR,ICAINE :

M. Jocobus stephonus SMIT, hout commissoire de I'Union ô Londres.

POUR tE DOMINION DE tA NOIJVEIIE. ZELANDE :

5

M. Emerich Von PE[UGl, envoyé extroordinoire et Ministre
plénipotenloire, représentont du Gouvernement fédérol ouprès de lo
Société des Nolions.



L'honoroble Sir Jomes PARE. hout commissoire ô Londres.

ET POUR I.'INDE :

Sir Williom henry Hoore VINCENI G.C.L.E., K.C.§.1., membre du
Conseil du secrétoriol d'Etot pour I'lnde, oncien membre du Conseil
Exécutif du gouvernement gênêrol à I'lnde.

SA MA'ESTE tE ROI DES BUIGARES:

M. D. MlKOFt, chorgé d'offuires à Berne, reprêsentont permoneni du
Gowernement Bulgore ouprès de lo Société des Notions.

I.E CHEF EXECUTII DE TA REPUBI.IQUE DE CHINE :

M. CHAO-HSIN CHU, envoyé extroordinoire et ministre
plénipoanfioire ô RO.

tE PRESIDENT DE LA REPUBTIQUE DE COI.OMBIE

Le Dr Froncisco José URRUTIA. envoyê extroordinoire et ministre
plén ipotentio ire près le Conseil fédérol suisse, représentont de lo
Colombie ou Conseil de lo SociéÉ des Notions.

tE PRESIDENT DE IÂ R,EPUBTIQUE DE CUBA :

M. ,4. DE AGUERO Y BETHANCOURI envoyé extroordinoire et
ministre plénipolentio ire près le Président du Reich ollemond et le
Président de lo République Edérole d'Autriche.

SA MA"JESIE LE ROI DE DANEIIARK ET D'|SIANDE :

M. Herlul ZAHIE, envoyé exhoordinoire et minishe plênipotentioire
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près le Président du Reich ollemond.

SA MÀJESTE [E ROI D'ESPAGNE : envoyé extroordinoire et minislre

plénipotentioire près le Conseil f,êdérol suisse.

tE PRESIDENT DE TA REPUBTIQUE D'ESTONIE :

Le générol Johon LAIDONER. déput6, président de lo Commission

des Affuires élrongères et de DÉbnse notionole.

SA MAJESTE I'IMPERATR,ICE R.EINE DES ROIS D'ETHIOPIE ET SON

ATTESSE MPÊRALE ET R,OYAIE IE PRINCE RÉGENT ET HERITIER DU

TRôNE :

Le Dediozmorch GuetoEhou, miniske de I'lntérieur ;

Lidi Mokonnen ENDEI-KATCHOU ;

Kentibo GEBROU ;

Ào TASFAE, secréloire du Service impériol de lo Société des Notions

ô Addis-Abebo.

tE PRESIDENT DE I.A REPUBTIQUE DE FINLANDE :

M. Rofoel W. ERICH, envoyé extroordinoire el ministre
plénipotentioire près le Conseil fÉdérol suisse, délégue permonent de lo
Finlonde ouprès de lo Société des Notions.

tE PRESIDEM DE lA REPUBTIOUE FRANçAISE :

Le comte B. CLAUZEL, ministre plénipotentioire, chef du Service
fronçois de lo Société des Notions.

I.E PRESIDEM DE Iâ REPUBTIQUE HEttÉNrcUE :

M. D. CACLAMANOS, envoyê extroordinoire el minislre
plênipoenfoire pês So moie:lé brilonnique;
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M. V. DENDRAMIS, chorgê d'offuires à Berne, délegué permonent
ouprès de lo SociétÉ des Notions.

SA MAJESTE LE ROI D'ITAIIE :

Le pro[esseur Vittorio SCIALOJA, ministre d'Etot, sénoteur,
représentrent de l'ltrlie ou Conseil de lo Sociêré des Notions.

TE PR,ESIDENT DE LA R,EPUBTIQUE DE I.ETTONIE:

M. Chorles DUZMANS, représentqnt permonent ouprès de lo Société
des Notions.

tE PRESIDENT DE LA REPUBI.IOUE DE I.IBERIA :

Le boron Rodolphe A. LEHMANN. envoyé exhoordinoire et miniske
plénipotentioire près le Président de lo République Fonçoise , délégué
permonent ouprès de lo Sociêté des Notions.

TE PRESIDENT DE IA REPUBTIQUE DE IITHUANIE :

M. V. SIDZIKAUSKAS, envoyé extroordinoire et ministre
plénipotentioire près le Président du Reich ollemond.

SA MA"'ESTE TE ROI DE NORVEGE :

[e Dr Fridtiof NANSEN. probsseur à I'UniversiÉ d,Oslo.

tE PRESIDENT DE LA REPUBI.IQUE DE PANAiIA :

Le Dr Eusebio A. MORAI-ES, probseur de droit ô lo Foculrré notionole
de Ponqmo minishe des Finonces.

I



SA MÀJESTE IÂ REINE DES PAYS.BAS :

Le Jonkheer W. F. VAN LENNER. chorgé d'offoires o.i; des poys-Bos

à Berne.

SA iüAJESTE L'EMPEREUR DE PERSE :

Son olesse le prince ARFA, ombossodeur. délêgué de lo Perse à lo
SociéÉ des Notions,

tE PRESIDEM DE IA REPUBTIQUE DE POTOGNE :

M. Auguste ZAIESKI, minislre des olfuires ékongères.

tE PRESIDEM DE LA REPUBTIQUE DE PORTUGAT :

Le Dr A. DE VASCONCELLOS, ministre plénipofisntioire chorgé du

Déportement de lo Société des Nolions ou Ministère des Affoires
Shongères.

SA MA'EsTE I.E ROI DE ROUMANII:

M. N. TITULESCO, professeur de l'université de Bucorest, envoyé

exhoordinoire et minishe plênipotentioire près so Moiestê britonnique,
représentcnt de lo Roumonie ou Conseil de lo Sociéte des Notions.

5A MA,'ESTE tE ROI DES SERBES, CROATES ET STOVENES :

Le Dr M. JOVANOVITCH, envoyé extroordinoire et ministre
plén ipotentioire près le Conseil fédérol suisse, délégué permonent
ouprès de lo Société des Notions.

SA MAJESTE I-E ROI DE SUEDE :
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M. Emor HENNINGS, envoyé extroordinoire el minislre
plênipotentioire près le Conseil Bdérol suisse.

LE PRESIDENT DE LA REPUBI.IQUE TCHECOSTOVAAUE :

M. Ferdinond VEVERKA, envoyé extroordinoire et ministre
plénipotentioire près le Conseil kdérol suisse.

TE PRESIDENT DE IÂ REPUBTIQUE DE I'URUGUAY:

M. FERNANDEZ Y MEDINA, envoyé exlroordinoire el ministre
plénipocntioire près so Moiesté le Roi d'Espogne.

tesquels, oprès oroir exhibé leurs pleins pouvoirs. sonl convenus des

dispositions suivonles :

Article premier

Aux ffns de lo présente convention, il est entendu que :

l' I'esclovoge est l'étot ou condition d'un individu sur lequel
s'exercent les oHributs du droit de propriélé ou cerloins d'enke eux ,'

2' Lo troite des esclwes comprend tcut octe de copture, d'ocquisition
ou de cession d'un individu en vue de le réduire en esclovoç ; tout octe
d'ocquisition d'un esclove en vue de le vendre ou de l'échonger; trcut

octe de cession por vente ou échonge d'un esclove ocquis en vue d'êhe
vendu ou echongé, oinsi qu'en générol, tout ocE de commerce ou de
honsport d'escloves.

Article deux

Les Houtes Porties conlrochrntes s'engogenl, en h:nt qu'elles nronl pos
déio pris les mesures nécessoires, et chocune en ce qui concerne les

10



o) A prérenir et rêprimer lo hoite &s escloves ;

b) A poursuiwe lo suppression complèe de I'esclovoge sous tcutes

ses brmes. d'une monière progressive et oussitôt que possible.

A*icle 3

Les Houles Porlies controctrrnles s'engogenl à prendre toute mesure

utile en vue de prévenir et réprimer I'emborquement. Le déborquement et

le tronsport des escloves dons leurs eoux territorioles, oinsi qu'en

générol, sur hcus les novires orboront leurs povillons respeclifs.

Les Houles Porlies conhoctonles s'engogenl à négocier. oussitôt que

possible une convenlion générole sur lo troite des escloves leur donnont

des droits el leur imposont des obligotions de même noture que ceux

prévus dons lo Convention du l7 Juin 1925. concernont le commerce

internotionol des ormes (Arlicles 12, 20,21 ,22,23,24 el Porogrophes

3, 4, 5 de lo session ll de I'onnexe Il). Sous réserve des odoptotions
nécessoires, étont enEndu que celle convention générole ne plocero les

novires (même de petit tonnoge) d'oucune des Houtes Porties
conkoclontes dons une houte position gue ceux des outres Houtes Porlies

conkoclonles.

ll est égolement entendu qu'ovont comme oprès I'entrée en vigueur de

lodite convention générole, les Houtes Porties controctonles gordent toute

liberté de posser ênlre elles, sons louEbis dérôger oux principes stipulés

dons I'olinéo précêdent, tels orrongemenh porticuliers qui, en roison de

leur situotion spéciole leur pcroîkoienl convenobles pour orriver le plus

promplement possible à lo disporition hctole de lo troite.

11

territrires ploés sous so souveroinelé, iuridiction. Prolection, suzeroinelé
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Article 4

Les Houtes Porties conhoclonles se prêleront mufuellement osrishnce
pour orriver à lo suppression de I'esclovoge et de lo hoite des escloves.

Article 5

les Houtes Porties conlroctontes reconnoissent que le recours ou
trovoil forcé ou obligotion peul ovoir de groves consêquences et
s'engogenl, chocune en ce qui concerne les territoires soumis à so

soweroinetÉ, iuridiction, prolection, suzeroinelé ou tutelle, à prendre des

mesures utiles pour éviter que le trwoil forcé ou obligotoire n'omènent

des conditions onologues à I'esclovoge.

ll est entendu :

1) Que, sous réserve des dispositions tronsitoires énoncées ou
porogrophe 2 ci-dessous, le trovoil forcé ou obligotoire ne peut ê|re
exigé que pour des fins publiques ;

2' Que. dons les territoires où le hovoil brcé ou obligotrcire, pour
d'oulres fins que des fins publiques. exisle encore. les Houies Porties

conlroclontes s'efforceront d'y mettre progressivement fin, oussi
ropidement que possible. et que, lont que ce hovoil brcé ou obligotrcire,
existero. il ne sero employé qu'à titre exceptionnel, contre une
16numérotion odéquote et à lo condition qu'un chongement du lieu
hobituel de résidence ne puisse êhe imposé;

3" Et que, dons tous les cos, les outorités centroles du terriloire
intêressé ossureront lo responsobiliÉ du recours ou trovoil lorcé ou
obligotoire.

Article 6

'12



les Houles Porties conhoctcnEs dont lo legislotion ne seroit pos dès à
pésent suffisonte pour reprimer les infroctions oux lois et règlements

édictés en vue de donner effet oux fins de lo présente convention,
s'engogent à prendre les mesures nécessoires pour que ces infroctions

soient punies de peines sévères.

les Houtes Porlies conhoclontes s'engogenf à se communiquer entre

elles et communiquer ou Secrétoire génêrol de lo Société des Notions les

lois et règlements qu'elles édicteront en vue de I'opplicotion des
stipulotions de lo présente convention.

Article 8

Les Houtes Porties controclontes conviennent que tous les différends
qui pourroient s'élever entre elles ou suiet de I'interprétotion ou de
I'opplicotion de lo présente convention seront, s'ils ne pewent être réglés

por des nêgociotions directes, envoyés pour décision à lo Cour
permonenle de Justice internotionole. Si les Etots enhe lesquels surgit un

difbrend, ou l'un d'entre eux, n'êtoient pos Porties ou protocole du l6
décembre I 920, relotif ô lo Cour permonente de Justice internotionole,
ce di{férend sero soumis, à leur gré et conformément oux règles
constitutionnelles de chocun d'eux, soit à lo Cour permonenle de Justice

internotionole, soit ô un tribunol d'orbitroge constitué conbrmément à lo
convention du I I octobre 1907 pour le règlement pocifique des conflits
inlernolionoux, soit à tcut ouhe tribunol d'orbitroge.

Article 9

Chocune des Houles Porties controctontes peut déclorer, soit ou
momenl de so signoture, soit ou momenl de so rotificotion ou de son

13
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odhésion, que. en ce qui concerne I'opplicotion des stipulotions de lo
présente convention ou de quelques-unes d'enke elles. son occeplolion

n'engoge pos soit I'ensemble, soit tel des trerritoires plocês sous so

souveroinelé, iuridiction, protection, suzeroinelé ou tutelle, et peut

ulÉrieurement odhérer sêporément, en tctcliÉ ou en portie, ou nom de

l'un quelconque d'enhe eux.

Article l0

S'il orrivoit qu'une des Hquies Porties conlroctonles rculût dénoncer

lo présente convenlion. lo dénonciotion sero notifiée por écrit ou
Secrétoire générol de lo Société des Notions, qui communiquero
immédioEmenl une copie certifiée conbrme de lo notificotion à tcules

les ouhes Houles Porties controclonles, en leur foisont sovoir lo dote ô
loquelle il l'o reçue.

Lo dénonciotion ne produiro ses effets qu'ô l'égord de I'Etot qui
I'ouro notifiee, et un on oprès que lo notificotion en sero porvenue ou

Secrétoire générol de lo Société des Notions.

Article I l.

lo présente convention, qui portero lo dote de ce iour el dont les

lextes lronçois et onglois Èront égolement bi, restero owerle iusqu'ou
I er ovril 1927 à lo signoture des Etots membres de lo Société des

Nolions.
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Lo dénonciotion pourro égolement être efËctuêe sêporément pour
tout territoire plocé sous so souveroineté, juridiction, protection,
suzeroineté ou fuielle.

Le Secrêlr:ire générol de lo Société des Notions portero ensuih lo
présenle convention à lo connoissonce des Etots non signotoires, y



compris les Etotr qui ne sonl pos membres de lo SociétÉ des Notions. en

les invitr:nt à y odhérer.

l'Etot qui désire odhérer notifiero por écrit son inlenlion ou Secréloire

générol de lo Société des Notionr en lui tronsmetlont I'octe d'odhésion,
qui sero déposé dons les orchi"es de lo Société.

[e Secrétoire générol tronsmettro imnÉdiobment à tôutes les ouhes

Houtes Porties controctonles une copie certi[iée conforme de Io
notificotion oinsi que de I'octe d'odhésion, en indiquont lo dote ô
loquelle il les o reçus.

Article 12.

Lo présente convention sero notifiée el les inshuments de rotilicotion

en seront déposés ou Bureou du Secrétoire générol de lo SociéÉ des

Notions, qui en fero lo notificotion oux Houles Porties conhoctontes.

Lo convention produiro ses efËts pour choque Etot dès lo dote du
dapat de so rofiffcotion ou de son odhésion.

1Vol.Vl,poge379;vol.X,poge404;vol.XV,poge304;vol.[lV,pogol52;Vol.»ry|[,
poç 116 ; vrcl. )CülX. poç 165 ; vol- XLV, pnç 9ô ; vol L, poge I 59 ; et vol. UV, poge 387,
de ce rs<rreil.

3 DEMARTENS; Noweou Recueil générol des Troités. troisième série,

tome lll, poge 360.

En bi de quoi les plénipocntioirer ont revêtu lo présente convention

de leur signolure.

ln [oith whereof the plénipotentio ries hove signed the présent
Conræntion.

Foit à Genève, le vingt-cinq septembre mil neuf cent vingl-six, en un
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seul elemploire, qui reslêro déposé dons les orchives de lo SociétÉ des

Notions, et une copie certifiée conbrme sero remise à chocun des Etots

signoloires.

DONE ot Genevo $e twenÿ-ftfth doy o[ September, One thousond
nine hundred ond hrenÿ-six, in one copy, which will be deposited in the

orchives of the Leogue o[ Notions. A certified copy sholl be brworded to
eoch signolory slole.

ALBANIE D. DINO ALBANIA

ALLEMAGNE Dr. Corl VON SCHUBERT GERMANY

AUTRICHE Emerich PFIüGL AUSTRIA

BELGIAUE I. DE BROUCKERE BELGIUM

EMPIRE BRITANNIQUE BRITISH EMPIRE

I déclore thot my

signoture does not bind indio
or ony British Dominion wikh is

o seporote member of the Leogue

of Notionr ond does not seporotely
sign or soccede tc
the convention CECII

CANADA George Eulos FOSTER CANADA

AUSTRALIE J. G. I-ATHAM AUSTRALIA

UNION SUD-

AFRICAINE ' .].S, SMIT.

UNION OF

SOUTH AFRICA
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NEW ZEIAND

INDE INDIA

Under the brms o[ Article

9 of thir convention I

déclore thot my signoture

is not binding os regcrds
the enbrcement of the provisions

of Article 2, subsection (bl, Articles 5.
6 ond 7 of this Convention upon

the bllowing ierriicries ; nomely,

in Burmo : the Nogo hocls lying

Wesl ond South of the Hukowng Volley,

bounded on the not Norû ond West by
Èe Assom boundory, on the Eost by the

Nonphuk River ond on the south o[ the

Singoling Hkomti ond the Somro Troch;

in Assom, the Sodiyo ond Boliporo Frontier

Troch, the tribol oreo to the Eost of the

Nogo.

frducliol, du Særéloire cle /o Société das Notbns :

I ie dxlore gue mo signoture n'eogoç ni I'lnde ni oucvn &s Dominions kitonniques, gui {ont
podie, à llrc de ûùtfuet dislincts, de h sociélé det Nolions, el qui ne signenl oo n'odhèrent pos
séFrômenl à lo ænvention.

_ Cetlê signr:ltura êngc{,e le Sud-Ouesl Ahiæin. - This'signoture opplies ,rc §ou/r-Wesl À/r'co

SUPPLEMENT TO ST/LEG/SER,E/1 I

't7

NOUVELLE -ZELANDE J. C. PARR



XVIII.3. SLAVERY CONVEI.iTION

Genevo. September 251h, 1926

Actions efËcted between I ionuory ond 24 August 1 993 '

Porticipont/Authoriÿ Action doe

'I . CZECH Republic

2. slovokio

Succession

Succession

22 Februory 1993
28 Moy 1993

. Subiect to the deposit o[ outstonding instruments

Rotificotion or deft nitive occessions

(November 9th, I 935 o)
(Ausust l9th, I 927)

(Morch 2l sl, 1929 o)

subiect trc lhe reservotion thot the Governenent of the united Strctes,

odhering to its policy o[ opposition to forced or compulsory lobour
except os punishmenl br crime of which the person concermed hos been

duly convicted, odheres to lhe Convention except os to the first
subdivision of the second porogroph of Article five, which reods os

bllows:

(l) Subiect lrc fie ronsilionol provisions loid down in porogroph (2)

below, compulsory or brced lobour moy only be exoced for public
purposes_

belg ium(Septemb er 23rd, 1927
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Aighonistcn
Austrio
United Stotes o[ Americo



Greot Bribin on Northem lrelond

Conodo
Austrolio
Nar zeolond

Union of touth AÊico

(lncluding South AËico)
lrelond
lndio

(June i8th, 1927)

(Augusr 6rh, 
,l928)

(June 18th, 1927)
(June lBrh, 1927)

(June lBÉ, 1927)
(June I 8th, 1 930 o)

(Jun:18fi, 1927)

The signolure of lhe convention is not binding in respect of Article 3
in so lor os thot orticle moy require lndio to enter into ony convention

whereby vessels, by reoson of the fuct thot they ore orrned, fiïêd out or

commonded by lndions, or of the fuct thot one holf of the crew is lndion,

ore clossilied os notive ,essels, or ore denied ony privilège, rigth or
immuniÿ enioyed by similor vessels. o{ other Stotes signolories o[ the

Convenont or ore mode subject to ony liobil;ty or disobility to which

similor ships o[ such other Stobs ore not sublect.

(Morch 9th, 
,I927)

April22nd, 19371

July 6th, l93l)
October 10th, 1930)

Moy 17th, 19271

Morch 26th. 1928 o)
Jor,uoî/ 25rh, 19291

Moy l6th, 1929)

September 29th, 19271

Morch 28th, l93l)
June 25th, I931 o)
Morch l2th, 1929)

July 4th, 1930)
September 3".d,1927 ol
(Februory l7th. 1 933 o)

19

Bulgorio

Chino 3
Cubo

Czechoslovokio

Denmork

Ecuodor

Egvpt

Estonio

Finlond

Fronce

Syrio ond Lebonon

Germony
Greece

Hoili
Hungory 4



The Convention ir not binding upon Burmo in respect o[ Article 3 in
so for os thot Article moy require her lo enter into ony convention
whereby vessels by reoson o[ the*fuct thot they ore owned, fitted out or
commended by Burmons, or o[ the foct thot one holl of the crew is

Burmon, ore clossified os nolive vessels or ore denied ony privilège,
rigth or immmuniÿ enioyed by similor vessels o[ other Shtes signotrcries

of the Convenont or ore mode subiect to ony l;obility or disobility to
wirch similor ships of these other St:tes ore not subiect.

the Netherlonds (including Nertherlonds indies, Surinom ond
Curocoo)

Rotificoiions or definitive occessions

lroq
Itcly
LoVio

Iibêrio
Mexico
Monoco

Nicoroguo
Norwoy
Polond

Portugol

Romonio

Spoin

(Jonuory I 8th, I 929 o)
(August 25th, 1928)

Uuly 9rh, 19271
(Moy l7th, 

.l930)

(September 8rh. 1934 o)
(ionuory I 7th, 1928 o)

(Jonuory 7th. 1928)
(October 3th, 1927 o)

(Seprember l}th, 19271
(Sepcmber 17fi, I 930 )

(Octrcber 4th. l93l )

(September 12h, 19271

For Spoin ond the Sponish Colonies, with the exception of the
Sponish Proteclrcrote o[ Morocco

20
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Signotures or occessions not yet perfected by rotificotion

Albonio 6
Colombio
Dominicon Republic o
lron

Ad rebrendum ond inerpreting Article 3 os withoul power trc compel

lron to bind herself by ony orrongement or convention which would
ploce her ships of whotever lonnoge in the cotegory o[ notive vessels

provided br by the Convention on üe 'trode in omus.

Lithunio

Ponomo

Uruguoy

Actions subsequent ln the ossumption of depository functions by the

Secrelory-Generol of the United Notions

PorticipontZ

Sudon

Sweden

Swirzerlond

Turkey

Yougoslovio

Antiguo ond Borbudo

Bohomos

Bonglodesh

Borbodos

Benin

(Sephmber 1Sti, 1927 ol
(December \71n, 1927lt
(Nwember I st. 

,l930 
o)

(July 24th, 
,l933 

o)
(Sepcmber 28th, 1929)

25 Oct l9B8 d
'10 Jun 1976 d

7 Jon I985
22 )ul 197ô d
4 Apr 1962 d
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Accession

succession (d)



Bolivio

Comeroon

Cenhol Africon Republic

Congo
Côte d'lvoire
Crootio
Fiii

Ghono
Guotremolo

Guineo
lsroel

Moli
Mouritonio
Mo rocco'

Niger
Soint lucio
Soint Vincent

ond the Grenodines

Senegol

Seychelles

Solomon lslonds

Surimome
Togo

6 Oct 1983
7 t/r;,r 1962d
4 Sep l9é2 d

I 5 Oct 1962 d
I Dec 1961 d

l2Oct 1992 d
12 iun 1972 d
3 Moy I963 d
i I Nov 1983

30 Mor 1962 d
6Jon 1955

2 teb 1973 d
6 iun I 986

l1 Moy 1959 d
25Aus 1961 d
14 Feb l99l d

9 Nov 198]
2 Moy l9ô3 d

5 Moy 1992 d
3 Sep 1981 d

12 Oct 1979 d

27 Feb 1962 d

NOTES:
1 Regisered No. l4l4 leogue of Notions, Treory Series, vol 60, p.

253.

' This occession, given sublect tc reservolion hos been communicoEd
to the signotcry StoEs br occeplonce.

3 See notê concerning signolures, rotificotions occessions etc, on

beholf of Chino (note 3 in choper [.1 ].

' See Leogue of Notions, Treoÿ Series, vol I 30. p.444.

22



5 See note 3 in Port ll2 the Leogue of Nofions Treoties

' The Government of Albonio deposited on 2 July 1957 the

instrument of occession tc the Convention os omended by fie Procotol

o[ 7 December 
,l953 

(see chopcr )0/lll2].

7ln o nolificotion received on 16 July 1974 the Gcvernment of the

Germon Democrotic Republic stoted thot the Germqn Democrotic

Republic hod declored the reopplicotion of the Convention os o[ 22

December I 958.

ln this connection, the Secretrcry-Generol received on 2 Morch 1976,

the following communicotion from the Governmenl of the Federol

Republic o[ Germony.

With rebrence to lhe communicotion by lhe Germon Democrotic

Republic o1 17 )uae 1974, concerning the opplicotion os from 22

December 1958, of the Slovery Convention 25 Septembre 1926, lne
Governmenl of the Federol Republic of Germony declores thot in Ée
relotion bei,veen the Federol Republique of Germony ond fie Germon
Democrotic Republic the declorotion o[ opplicotion hos no rekooclive

effut beyond 21 Jvne 1973, Subsequently in o communicotion received

on 17 Jun 1976 the Government of the Germon Democrotic Republic

declored:

"The Governmenl of lhe Germon Domocrotic Republic trke the view

thot in occordonce with the opplicotion rules of inbrnotionole low ond
the internolionol proctice of Shrtes the regulotions on the reopplicotion o[
ogreements concluded inder inlernotionol low ond on inlernotionol offuir
of the successor Sbte coucerned. Accordingly, the Germon Democrotic

Republic wos entiled to determine the dote o[ reopplicotion of the

Shlovery Convention, Sepbmber 25th, 1926 on which is esloblished ih
slotus os o porÿ by woy o[ ruccesrion"

Scc olso nols I 2 in chopter [2

I By virtue o[ itr occêptanco of ùê Prolocol of omcndm.nl on 7
Dcccmber 1953.
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